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Grâce Royale à l'occasion de l'anniversaire
de la Révolution du Roi et du Peuple

Al'occasion de l'anniversaire de
la Révolution du Roi et du
Peuple, Sa Majesté le Roi Mo-

hammed VI, que Dieu L’assiste, a bien
voulu accorder Sa grâce à 685 personnes,
dont certaines sont en détention et d’autres
en liberté, condamnées par différents tri-
bunaux du Royaume, annonce le minis-
tère de la Justice dans un communiqué.

En cette même glorieuse occasion na-
tionale, Sa Majesté le Roi, que Dieu Le
préserve, a bien voulu accorder Sa Grâce
à 4.831 personnes condamnées, poursui-
vies ou recherchées dans des affaires liées
à la culture du cannabis, remplissant les
conditions requises pour bénéficier de la
Grâce.

En voici le texte du communiqué :
"A l'occasion de la commémo-

ration de la Révolution du Roi et du
Peuple, de cette année 1446 H -
2024 G, Sa Majesté le Roi Moham-
med VI, que Dieu perpétue Sa
gloire, a bien voulu accorder Sa
grâce à un ensemble de personnes
condamnées par différents tribu-

naux du Royaume. Ces personnes
sont au nombre de 685 et se pré-
sentent comme suit :

* Les bénéficiaires de la Grâce
Royale qui sont en détention sont
au nombre de 548 détenus se ré-
partissant comme suit :

- Grâce sur le reliquat de la
peine d'emprisonnement ou de ré-
clusion au profit de 15 détenus.

- Remise de la peine d’empri-
sonnement ou de réclusion au pro-
fit de 529 détenus.

- Commutation de la peine per-
pétuelle en peine à temps au profit
de 04 détenus.

* Les bénéficiaires de la Grâce
Royale qui sont en liberté sont au
nombre de 137 personnes se répar-
tissant comme suit :

- Grâce sur la peine d'empri-
sonnement ou son reliquat au pro-
fit de 26 personnes.

- Grâce sur la peine d’empri-
sonnement avec maintien de
l’amende au profit de 08 personnes.

- Grâce sur la peine d’amende
au profit de 98 personnes.

- Grâce sur la peine d’empri-
sonnement et d’amende au profit
de 04 personnes.

- Grâce sur l’amende et le reli-
quat de la peine d’emprisonnement
au profit d’une (01) personne.

En cette même glorieuse occa-
sion nationale, Sa Majesté le Roi,
que Dieu Le préserve, a bien voulu
accorder Sa Grâce à 4.831 per-
sonnes condamnées, poursuivies
ou recherchées dans des affaires
liées à la culture du cannabis, rem-
plissant les conditions requises
pour bénéficier de la Grâce.

Ainsi, outre ses aspects hu-
mains, cette Haute Sollicitude
Royale permettra aux bénéficiaires
de cette grâce de s’intégrer dans la
nouvelle stratégie, dans laquelle se
sont engagées les provinces
concernées, suite à la création de
l’Agence Nationale de Réglementa-
tion des Activités relatives au can-
nabis et dans l’impact structurant
de son activité aux niveaux écono-
mique et social à travers l’industria-
lisation, la transformation, l’export
du cannabis et l’importation de ses
produits à des fins médicales, phar-
maceutiques et industrielles, ainsi
que sa contribution au développe-
ment des cultures alternatives et
des activités non-agricoles.

Puisse Dieu garder Sa Majesté
le Roi, source de clémence et de
miséricorde, perpétuer Sa gloire et
préserver Son Altesse Royale le
Prince Héritier Moulay El Hassan,
ainsi que tous les membres de la
Famille Royale".

Fête de la Jeunesse

Grâce Royale au profit
de 708 personnes
Al'occasion de la Fête de la Jeunesse, Sa Ma-

jesté le Roi Mohammed VI, que Dieu L’as-
siste, a bien voulu accorder Sa grâce à 708

personnes condamnées par différents tribunaux du
Royaume, annonce le ministère de la Justice dans un
communiqué.

En voici le texte :
"A l’occasion de la Fête de la Jeunesse de

cette année 1446 H-2024 G, Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu perpétue Sa gloire,
a bien voulu accorder Sa grâce à un ensemble
de personnes condamnées par différents tribu-
naux du Royaume. Ces personnes sont au
nombre de 708 et se présentent comme suit:

* Les bénéficiaires de la Grâce Royale qui
sont en détention sont au nombre de 474 dé-
tenus se répartissant comme suit :

- Grâce sur le reliquat de la peine d’emprison-
nement ou de réclusion au profit de 28 détenus.

- Remise de la peine d’emprisonnement ou
de réclusion au profit de 442 détenus.

- Commutation de la peine perpétuelle en
peine à temps au profit de 04 détenus.

* Les bénéficiaires de la Grâce Royale qui
sont en liberté sont au nombre de 234 per-
sonnes se répartissant comme suit :

- Grâce sur la peine d’emprisonnement ou
son reliquat au profit de 31 personnes.

- Grâce sur la peine d’emprisonnement
avec maintien de l’amende au profit de 11 per-
sonnes.

- Grâce sur la peine d’amende au profit de
183 personnes.

- Grâce sur la peine d’emprisonnement et
d’amende au profit de 09 personnes.

Puisse Dieu garder Sa Majesté le Roi,
source de clémence et de miséricorde, perpé-
tuer Sa gloire et préserver Son Altesse Royale
le Prince Héritier Moulay El Hassan, ainsi que
tous les membres de la Famille Royale".

Ac
tu

al
ité

Mohamed El Guerrouj : La Grâce
Royale permettra une adhésion massive des
agriculteurs au processus de réglementation
La Grâce Royale au

profit de personnes
condamnées, poursui-

vies ou recherchées dans des
affaires liées à la culture du
cannabis permettra une
adhésion massive des agricul-
teurs, producteurs et cultiva-
teurs de cannabis au
processus de réglementation,
eu égard à leur expertise dans
le domaine, a indiqué, mardi
à Rabat, le Directeur général
de l'Agence nationale de ré-
glementation des activités re-
latives au cannabis
(ANRAC), Mohamed El
Guerrouj.

Dans une déclaration à la
presse, M. El Guerrouj a
souligné que cette Haute ini-
tiative Royale marque "une
étape clé" et "un point d'in-
flexion vers l'élimination des
superficies et des cultures il-

licites", en les remplaçant
progressivement par des cul-
tures licites et des activités al-
ternatives.

Témoignant de la géné-
rosité et de la Haute sollici-
tude de SM le Roi
Mohammed VI, que Dieu
L'assiste, envers cette catégo-
rie, la Grâce Royale appor-
tera une sérénité et une
quiétude à ces agriculteurs et
à cette population locale, face
aux différentes inquiétudes
exprimées souvent sur le ter-
rain lors des différentes ren-
contres avec l’Agence, a-t-il
relevé.

Cette Haute initiative, a
poursuivi M. El Guerrouj, va
permettre également d'ouvrir
de nouvelles opportunités
économiques pour la popula-
tion locale et le secteur privé,
national ou international,

outre l’amélioration des reve-
nus et des conditions de vie
de cette même population,
dans un cadre légal et struc-
turé.

Elle va, en outre, permet-
tre au programme de régle-
mentation et de légalisation
du cannabis de franchir une
nouvelle étape pour la réus-
site de ce chantier, a-t-il dit.

Grande joie des bénéficiaires de la Grâce
Royale accordée aux personnes condamnées
dans des affaires liées à la culture du cannabis
Les détenus, qui ont bénéficié de la

Grâce accordée par SM le Roi Mo-
hammed VI, à l’occasion de l’anniver-

saire de la Révolution du Roi et du peuple, à
des personnes condamnées, poursuivies ou
recherchées dans des affaires liées à la culture
du cannabis, ont exprimé leur profonde re-
connaissance au Souverain pour ce geste de
grande humanité, se disant mobilisés à inté-
grer la nouvelle stratégie adoptée par le
Royaume suite à la création de l’Agence na-
tionale de réglementation des activités rela-
tives au cannabis.

Dans des déclarations à la MAP à leur
sortie de la prison locale de Ain Aicha (pro-
vince de Taounate), ils ont également sou-
haité santé et longue vie à Sa Majesté le Roi
pour cette initiative magnanime et rendu
hommage aux nombreuses actions entre-
prises par le Souverain pour assurer le pro-
grès et la prospérité de Son peuple.

"Vive Sa Majesté le Roi, que Dieu Le pro-
tège pour Sa famille et pour le peuple maro-
cain !", ont-ils clamé, exprimant leur vive joie
de pouvoir retrouver les leurs et reprendre

leurs activités agricoles dans un cadre légal
après l’adoption de la nouvelle politique sur
la culture du cannabis. Le ministère de la Jus-
tice avait annoncé, lundi, qu’à l'occasion de
l'anniversaire de la Révolution du Roi et du
Peuple, Sa Majesté le Roi Mohammed VI a
bien voulu accorder Sa grâce à 4.831 per-
sonnes condamnées, poursuivies ou recher-
chées dans des affaires liées à la culture du
cannabis, remplissant les conditions requises
pour bénéficier de la Grâce.

Outre ses aspects humains, cette Haute
Sollicitude Royale permettra aux bénéficiaires
de cette grâce de s’intégrer dans la nouvelle
stratégie, dans laquelle se sont engagées les
provinces concernées, suite à la création de
l’Agence Nationale de Réglementation des Ac-
tivités relatives au cannabis et dans l’impact
structurant de son activité aux niveaux écono-
mique et social à travers l’industrialisation, la
transformation, l’export du cannabis et l’im-
portation de ses produits à des fins médicales,
pharmaceutiques et industrielles, ainsi que sa
contribution au développement des cultures
alternatives et des activités non-agricoles.
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Réinsertion des agriculteurs du cannabis

La légalisation partielle ouvre la voie à de nouveaux
enjeux et à de nouvelles perspectives

4.800est le nombre d’agricul-
teurs condamnés, pour-

suivis ou recherchés dans des affaires
liées à la culture du cannabis et qui ont
été graciés par Sa Majesté le Roi. 

Le but de cette initiative est de favo-
riser l'intégration des bénéficiaires dans
la nouvelle stratégie mise en place après
la légalisation partielle de la production
du cannabis à des fins thérapeutiques.
Selon l'ONU, le Maroc est le premier
producteur mondial de cannabis ayant
mis en place en 2021 une loi régissant les
utilisations industrielles et les usages du
cannabis.

Intégration

Pour l’Observatoire marocain de la
légalisation du cannabis (OMLC), « la
question d’accès aux droits écono-
miques, sociaux et culturaux s’impose
avec acuité  ainsi que leur intégration
dans la nouvelle stratégie de régularisa-
tion des activités en relation avec le can-
nabis. La question de la participation au
développement des cultures alternatives
et aux activités non agricoles, comme l’a
déjà souligné Sa Majesté le Roi, se veut
aussi une nécessité».   Notamment,
«dans une région qui reste marquée par
un marasme économique dû à la hausse
des prix et la dégradation du pouvoir
d’achat  sans oublier l’exclusion et l’éloi-
gnement malgré l’entrée en vigueur il y
a trois ans  du chantier de régularisa-
tion», précise un communiqué de
l’OMCL.

Victimes

D’autant que, ajoute l’Observatoire,
les personnes graciées (poursuivies ou en
fuite) sont victimes de plaintes malveil-
lantes de la part de patrons de la drogue
ou de certains élus à cause de calculs po-
litiques ou de conflits relatifs à la terre
ou à l’irrigation. Pour l’OMLC, ces per-
sonnes demeurent « une catégorie sociale
qui a trop souffert à cause des législa-
tions qui ont mis à pied d’égalité les sim-
ples agriculteurs avec les trafiquants qui
exploitent leur pouvoir afin d’exclure ces
petits producteurs». Et de poursuivre :
«Pis, certains de ces derniers ont été vic-
times d’escroquerie notamment de la
part de certaines personnes se présentant
comme étant des intermédiaires capables
d’annuler les mandats d’arrêt, ou exploi-
tés  à l’occasion de scrutins législatifs par
des candidats prétendant pouvoir mettre
un terme aux mandats d’arrêt». 

Développement 

Face à cette situation, l’OMLC re-
commande la mise en place d’ «un mo-
dèle de développement dédié aux zones
traditionnelles de culture du cannabis,
ainsi que d’un mécanisme juridique régu-
larisant  l’usage personnel du kif, consi-
déré comme un héritage culturel
ancestral ». «L’idée de revoir la réparti-
tion territoriale  de la région en procé-
dant à la création d’une nouvelle
province, à savoir Sanhaja dont le centre
sera Targist et celle de Ghamara dont le

centre sera Bab Barad s’impose égale-
ment comme une  issue». Tout en appe-
lant à «la poursuite des responsables et
des élus corrompus », le considérant
comme «un acte politique pour rompre
avec le passé et un élément central pour
faire émerger de nouvelles élites, à même
de  gérer les affaires locales et de défen-
dre les intérêts de la région».

Entraves

Toutefois, les membres de l’OMLC
soutiennent qu’il y a plusieurs entraves
qui handicapent l’intégration des cultiva-
teurs dans le chantier de légalisation. A
ce propos, ils citent la poursuite de la cul-
ture illégale du cannabis en dehors des
espaces territoriaux  des provinces d’Al
Hoceima, Chefchaouen et Taounate (no-
tamment à Ouazzane, Larache et Té-
touan) ; l’exploitation des grands
barrages dans le nord du pays  (notam-
ment à Ouazzane et Taounate) pour ir-
riguer les champs de cannabis illégaux
dans un contexte marqué par le stress hy-
drique et l’absence d’une stratégie pour
faire face à la sécheresse dans les régions
de culture du kif  traditionnelle, ce qui
contribue à  l’amplification du phéno-
mène du stress hydrique dans la région.

Le communiqué évoque également la
propagation des produits chimiques, qui
entrent au pays d’une manière illégale, la
discrimination dans l’attribution des
aides destinées aux coopératives avec
l’exclusion totale des petits agriculteurs
et l’absence d’une stratégie de communi-

cation ouverte de la part de l’Agence na-
tionale de régularisation qui adopte une
méthode bureaucratique et une commu-
nication de type « tops-down ».

Hausse 

Des contraintes qui exigent une autre
manière de penser et de faire d’autant
que les surfaces autorisées sont en aug-
mentation passant de moins de 300 hec-
tares (ha) en 2023 à environ 3.000 ha
cette année, réparties entre Al-Hoceima,
Chefchaouen et Taounate. Il y a égale-
ment une hausse du nombre d'agricul-
teurs agréés, environ 3.300, soit sept fois
plus qu'il y a un an. A noter, selon l'AN-
RAC, que la valeur ajoutée d’un kilo de
cannabis autorisé est réelle avec un prix
estimé à "entre 10 et 20 dirhams" pour
un kilo de cannabis vert illicite, contre
"75 dirhams" pour le cannabis autorisé,
dont les tarifs sont fixés via des accords.

Il est néanmoins très difficile de sor-
tir de l'illégalité, révèle le journal Le
Monde. Et de préciser que «les cultiva-
teurs qui ont franchi le pas ne représen-
tent encore qu'une petite partie des
400.000 personnes qui vivent officielle-
ment du trafic ». Selon les estimations,
il s'agissait de plus de 55.000 hectares
de terres en 2019. Selon les Nations
unies, le Maroc a produit 23.000 tonnes
(t) d'herbe et 800 tonnes de résine en
2021, ce qui en fait l'un des principaux
pays fournisseurs de cannabis à l'échelle
mondiale.

Hassan Bentaleb
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Fête de la Jeunesse

Célébration d'un engagement Royal
constant en faveur des jeunes
La Fête de la Jeunesse, cé-

lébrée mercredi par le
peuple marocain, offre

l'occasion de mettre en avant
l’engagement constant de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI
en faveur de la promotion de la
place des jeunes dans la dyna-
mique sociétale et de leur parti-
cipation politique et
économique.

La Fête de la Jeunesse est, en
effet, une opportunité renouve-
lée pour célébrer ces Jeunes,
force motrice de la Nation, dres-
ser le bilan des initiatives entre-
prises en leur faveur et réfléchir
aux actions les plus à même de
renforcer leur contribution au
processus de développement po-
litique, économique et social du
Maroc.

Cet événement, qui coïncide
cette année avec le 61ème anni-
versaire de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, permet ainsi de
jeter la lumière sur les efforts dé-
ployés par le Souverain pour la
valorisation et l'épanouissement
de cette frange de la population.

Conscient du fait qu’un jeune
ne peut être appelé à jouer son
rôle et à remplir son devoir sans
avoir préalablement bénéficié
des opportunités et des qualifi-
cations nécessaires, le Souverain
n'a eu de cesse, depuis Son ac-
cession au Trône de Ses glorieux
Ancêtres, de multiplier les initia-
tives et les gestes pour offrir aux
jeunes du concret, particulière-
ment en termes d’enseignement,
d’emploi, de santé et dans bien
d’autres domaines, et pour leur

donner espoir et confiance en
leur avenir.

En effet, SM le Roi ne lésine
ni sur Son temps ni sur Ses ef-
forts pour garantir l’épanouisse-
ment social et culturel des
jeunes, qui représentent près du
tiers de la population, protéger
leur santé physique et mentale,
les préserver de toute déviance
ou aléa social, et leur assurer des
formations qualifiantes qui leur
permettent de contribuer, plei-
nement et de manière efficiente,
aux activités productives et au
développement de leur société.

Un intérêt tout particulier est
accordé, dans ce cadre, à l’ensei-
gnement destiné aux jeunes en
leur offrant diverses opportuni-
tés d’apprentissage qui leur ou-
vrent la voie à des qualifications
judicieusement adaptées pour fa-
ciliter leur insertion profession-
nelle, leur développement
cognitif  et leur ascension sociale.
Ainsi, ils sont mis à l’abri de
l’ignorance et de la pauvreté et
protégés des tentations d’extré-
misme et de repli sur soi.

Centres de formation, de
qualification et d’insertion pour
jeunes, centres socio-éducatifs,
complexes socio-sportifs, es-
paces de prise en charge des
jeunes souffrant de conduites
addictives, espaces dédiés aux
nouvelles technologies de l'in-
formation et de la communica-
tion, promotion des activités
génératrices de revenus, pro-
gramme d’appui à l’accès au fi-
nancement des jeunes porteurs
de projets, autant de structures

et d’initiatives qui consacrent la
politique de proximité et l’ap-
proche Royale d’un développe-
ment humain, global, inclusif  et
durable.

La Haute sollicitude Royale
envers les jeunes s’est ainsi ma-
nifestée à l'occasion du message
adressé par le Souverain aux
membres de l'Académie du
Royaume du Maroc à l'ouverture
de la 1ère session de cette pres-
tigieuse institution, sous sa nou-
velle configuration, et dans
lequel SM le Roi S'est dit "pro-
fondément convaincu que tout
progrès social est indissociable
du renouveau culturel et de l’ou-
verture nécessaire des sphères

académiques sur le génie créa-
teur des jeunes talents".

SM le Roi a, en outre, assuré
que cette jeunesse capable de se
montrer créative et innovante
dans son rapport de consomma-
tion et de production des savoirs
liés aux disciplines humaines et
sociales, aux langues, aux
sciences, aux lettres et aux arts,
constitue l’ossature du capital
humain.

Par ailleurs, le Souverain a
appelé, dans un message adressé
aux participants au Symposium
commémorant le 60ème anni-
versaire de la constitution du 1er
Parlement élu au Maroc, à créer
une synergie entre la pratique de

la démocratie représentative et
celle de la démocratie participa-
tive, affiner le profil des élites
parlementaires et élues et favori-
ser un accès accru des femmes et
des jeunes aux institutions repré-
sentatives.

En somme, le développe-
ment tous azimuts du Maroc re-
pose sur une jeunesse épanouie,
compétente, entreprenante et ci-
toyenne, appelée, aujourd’hui
plus que jamais, à s’investir de
manière agissante et constructive
dans les mutations que connaît
la société, tout en demeurant at-
tachée aux constantes de l'iden-
tité nationale riche de la pluralité
de ses affluents.

Un spectacle captivant de l'équipe de voltige “Marche Verte” à M’diq et Martil
La prestigieuse équipe de voltige des

Forces Royales Air (FRA) "Marche
Verte" a émerveillé mercredi les ha-

bitants et les visiteurs de M’diq et Martil
par des shows aériens époustouflants or-
ganisés à l'occasion du 61ème anniversaire

de SM le Roi Mohammed VI.
Un large public, composé d'amateurs de

spectacles aériens, d’habitants et de visiteurs
des villes de Martil et de M’diq, qui connais-
sent une forte affluence touristique durant
cette saison estivale, ont pu admirer la di-

versité des démonstrations élégantes des
voltigeurs de la "Marche Verte".

Les pilotes des sept appareils cap 232
ont mené de main de maître leurs appa-
reils, dessinant dans les airs des toiles cap-
tivantes et effectuant des manœuvres en
faisant montre d’une coordination et
d’une précision prodigieuses, devant des
spectateurs émerveillés.

Le spectacle aérien a également inclus
une série de figures individuelles, en duo
et en groupe, telles que "la boucle double"
et "le passage bas", réalisé avec tous les ap-
pareils reliés par une cordelette, un haut
fait que seule l’équipe de la "Marche
Verte" est capable de réaliser, ainsi que "la
boucle en miroir", qui a valu à cette for-
mation de figurer, depuis des années, dans
le livre Guinness des records.

La patrouille "Marche Verte" a pour-
suivi son spectacle inédit en dessinant
"l'étoile chérifienne", symbolisant le cœur
du drapeau national, en plus d'exécuter "la
formation en ligne", "le palmier", "le croi-

sement face-à-face" et "le cœur double",
qui symbolise l'attachement indéfectible
des membres des FRA au Glorieux Trône
Alaouite. Les voltigeurs aguerris ont éga-
lement présenté des figures variées, parmi
lesquelles "le Tourbillon" "la rotation incli-
née synchronisée" et le “solo spin and dou-
ble reversal”. Les membres de l’équipe ont
conclu leur show par une touche artistique
en dessinant le chiffre 25 dans le ciel, en
célébration du 25e anniversaire de l’acces-
sion de Sa Majesté le Roi Mohammed VI
au Trône de Ses Glorieux Ancêtres.

Pendant 25 minutes, durée de ce spec-
tacle aérien à couper le souffle, les specta-
teurs ont scruté le ciel pour ne rien
manquer de la performance aérienne im-
pressionnante de l’équipe "Marche Verte",
admirant la précision, le professionnalisme
et le grand savoir-faire des pilotes. Créée
sur ordre de feu SM Hassan II en 1984,
l'équipe de voltige "Marche verte" est en-
tourée par la Haute sollicitude de SM le
Roi Mohammed VI.
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CPS de l'UA

Sous le leadership de SM le Roi, le Maroc a fait de l’éducation
un pilier majeur de la coopération avec les pays africains frères 

Le Maroc, sous le leadership vi-
sionnaire de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu

L’assiste, a fait de l’éducation un pi-
lier majeur de la coopération inter-
nationale notamment avec les pays
africains frères, a réitéré la délégation
marocaine, mercredi à Addis-Abeba,
devant le Conseil de Paix et de Sécu-
rité (CPS) de l’Union africaine (UA).

La délégation marocaine qui in-
tervenait lors d’une Séance publique
du CPS sur "l’éducation inclusive
dans les situations de conflit en
Afrique", a souligné que le Royaume
a mis en place des stratégies natio-
nales ambitieuses pour le développe-
ment de l’éducation au niveau
national et dans le cadre de son in-
teraction sud-sud.

Le Maroc a fondé son modèle de
coopération envers ses frères du sud
sur des programmes de formation
professionnelle et académique en fa-
veur des jeunes africains, a rappelé la
délégation marocaine lors de cette
réunion tenue par visioconférence.

Cet important pilier de la vision
solidaire de Sa Majesté le Roi est
porté par l'Agence marocaine de
coopération internationale (AMCI)

qui accorde des bourses d'études à
des milliers d'étudiants africains
chaque année, leur permettant de
poursuivre leurs études dans les uni-
versités et les écoles supérieures ma-
rocaines, a réaffirmé la délégation.

Dans ce sens, la délégation ma-
rocaine a noté que depuis 1999,
quelque 35000 étudiants issus de 47
pays africains, ont poursuivi leurs
formations dans des universités, ins-
tituts et centres de formation du
Maroc, après avoir bénéficié de
bourses d’étude octroyées par le
Maroc. Cet intérêt pour l’éducation
ne se limite pas à ce volet qui vient
d’être décrit, il englobe également
l’aménagement et le renforcement
des infrastructures dédiées dans plu-
sieurs pays frères, a ajouté la déléga-
tion marocaine.

Par ailleurs, et conscient de l’im-
portance que revêt la thématique de
l’éducation, en rapport avec la paix
et la sécurité, le Royaume du Maroc
a organisé, en marge de la 44ème
session du Conseil Exécutif  de
l’Union africaine, au niveau ministé-
riel, un Déjeuner-Débat sur le thème
« Éducation, jeunesse, diversité cul-
turelle : Vecteurs de la Paix et de la

Sécurité en Afrique, où les différents
intervenants ont relevé l’importance
cruciale de l'éducation dans la pro-
motion des valeurs, des compétences
et de la responsabilité sociale des
écoles, a rappelé la délégation maro-
caine.

Revenant sur la thématique de
cette réunion, la délégation maro-
caine a souligné que les conflits
armés et les instabilités politiques ont
des conséquences dévastatrices sur
les systèmes éducatifs. Ceci se mani-
feste, entre autres, à travers la des-
truction des infrastructures scolaires
et le déplacement des populations,
interrompant ainsi leur scolarité et
perturbant les systèmes éducatifs des
zones d'accueil, sans oublier le dé-
tournement des budgets vers les ef-
forts de guerre, au détriment de
l'éducation et de la promotion de sa
qualité, a-t-elle relevé.

Inversement, a affirmé la déléga-
tion marocaine, l'éducation inclusive
peut jouer un rôle crucial dans la pré-
vention et la résolution des conflits,
à travers la promotion des valeurs de
paix, de tolérance et de respect mu-
tuel, le développement des compé-
tences telles que la communication
et la pensée critique, le renforcement
du dialogue interculturel et la com-
préhension mutuelle entre les diffé-
rentes communautés.

Dans les contextes de conflit,
l’éducation peut être une source d’es-
poir et d’opportunités pour les en-
fants et les jeunes, et peut contribuer
à bâtir des sociétés plus résilientes. A
partir de là, il est essentiel, voire ca-
pital, d'investir dans l'éducation, de
protéger les écoles et de promouvoir
des systèmes éducatifs inclusifs et de
qualité, a insisté la délégation.

Lors d’un colloque organisé à
Casablanca par le Forum Attawaassol
des Marocains du Monde

Appel à la nécessité d’accélérer la mise en
œuvre des dispositions de la Constitution
et d’assurer la participation politique des
Marocains du monde
Dans le cadre du pro-

gramme 2024 du
Forum Attawaassol

des Marocains du monde, un
colloque a été organisé à Ca-
sablanca  sous le thème
"Maroc Ambitions 2030" en
vue d’approfondir la réflexion
et de débattre  sur les ques-
tions de la citoyenneté, du dé-
veloppement et de la
solidarité.

Les participants à ce col-
loque ont appelé à la nécessité
d’accélérer la mise en œuvre
des articles de la Constitution
de 2011 relatifs aux Marocains
résidant à l’étranger et d’assu-
rer leur participation politique,
en modifiant notamment la loi
électorale, en créant des cir-
conscriptions électorales dans
les différents pays de rési-
dence, en garantissant leur
droit de candidature et de vote
depuis ces circonscriptions, et
en procédant aux révisions
constitutionnelles nécessaires
afin de  garantir leur représen-
tation au sein de la Chambre
des conseillers.

Ils ont également souligné
la nécessité d’accélérer la pro-
mulgation de la loi sur le
Conseil de la communauté
marocaine à l’étranger dans sa
nouvelle version, en favorisant
le changement, le rajeunisse-
ment et le renouvellement ;
d’institutionnaliser le dialogue
avec les acteurs démocratiques
et de créer des espaces de
consultation entre les associa-
tions des Marocains du
monde et les ambassades et
consulats pour recevoir leurs
plaintes et doléances concer-
nant leur interaction avec l'ad-
ministration marocaine afin
qu'ils puissent bénéficier de
leurs droits, de les sensibiliser
aux lois et démarches à suivre
et de trouver une solution ra-
pide pour le rapatriement des
dépouilles vers le Maroc en
évitant les procédures compli-
quées qui empêchent leur
transfert dans les plus brefs
délais.

Les intervenants ont aussi
recommandé la mise en place
d'un cadre de dialogue et de
consultation réunissant le mi-
nistère de la Justice, le Parquet,
le Conseil supérieur du pou-

voir judiciaire, l’Association
des barreaux du Maroc et des
représentants des associations
des Marocains du monde, en
vue d'étudier leurs réclama-
tions et litiges, notamment
ceux liés aux biens immobi-
liers, aux propriétés et aux in-
vestissements, et de les traiter
dans les meilleurs délais
compte tenu des difficultés
qu'ils rencontrent du fait de
l'impossibilité de se rendre au
Maroc à plusieurs reprises
pour suivre leurs dossiers. Il
est donc important que les
instances judiciaires prennent
en considération ces spécifici-
tés lors du traitement des af-
faires concernant les
Marocains du monde.

«  Il est nécessaire que les
autorités gouvernementales
concernées interviennent en
coordination avec les institu-
tions et les organismes com-
pétents, ainsi qu'avec les
représentants des associations
des Marocains du monde,
pour faciliter le déplacement
et les voyages des personnes
âgées et retraitées et l’accès
aux hôpitaux pour recevoir
des soins, de leur fournir une
assistance sociale, de simplifier
les procédures et formalités
douanières et de réduire les
prix des billets de voyage en
faveur de cette catégorie de
Marocains du monde», ont
tenu à préciser les participants
à ce colloque.

Et d’appeler également à
la révision de «l’approche de
gestion de la question cultu-
relle et des valeurs de notre
identité marocaine, en particu-
lier dans le domaine religieux.
Nous devons faire valoir le
modèle religieux marocain qui
se distingue par la Comman-
derie des croyants, l’esprit
d'ouverture, de tolérance et de
coexistence avec les autres. Ce
modèle, en harmonie avec les
valeurs démocratiques univer-
selles, permet de lutter contre
toutes les idées étrangères à
notre identité et de nous pro-
téger contre les campagnes
d'infiltration extrémistes qui
ciblent les nouvelles généra-
tions de Marocains du
monde».

H.T.

Al-Qods : Le programme “Ecoles d'été” lance la première colonie
de vacances pour personnes à besoins spécifiques
Le programme "Ecoles d'été",

organisé par l'Agence Bayt
Mal Al-Qods Al-Sharif, se

poursuit pour la troisième semaine
consécutive dans la Ville Sainte en fa-
veur de 17 établissements scolaires
maqdissis, avec le lancement de co-
lonies de vacances et de scoutisme
notamment en faveur de personnes
à besoins spécifiques. Il s’agit en effet
de la première colonie de vacances
du programme dédiée aux per-
sonnes à besoins spécifiques, mem-
bres de l'"Association arabe des
personnes en situation de handicap
à Al-Qods". La colonie de vacances
vise ainsi la sensibilisation sur la
question des personnes à besoins
spécifiques, notamment leur intégra-
tion au niveau de la société et le ren-
forcement de leur inclusion sociale.

Les activités de ce programme

d'école estivale varient entre l'éduca-
tion aux valeurs de façonnement de
la personnalité, avec un atelier ouvert
sur l’acquisition de compétences di-
verses, ainsi que des activités sur me-
sure pour cette catégorie sociale à
laquelle l’Agence Bayt Mal Al-Qods
Al-Sharif  porte un intérêt particulier.

Le programme de colonies de
vacances est aussi marqué par des ac-
tivités sportives et ludiques, comme
le basketball, des ateliers interactifs et
des séances d’animation et de diver-
tissement, sous la supervision de
moniteurs spécialisés.

Le programme d'école estivale,
parrainé par le "Club des enfants
pour Al Qods" relevant de l'Agence
Bayt Mal Al-Qods Acharif, est mis
en place au profit de plus de 4.000
enfants, répartis sur 17 établisse-
ments, déployés sur l'ensemble des

quartiers de la Ville Sainte. Les acti-
vités de cette année touchent notam-
ment à l'éducation aux valeurs du
façonnement de la personnalité de
l'enfant, l'honnêteté, la persévérance
et la diligence pour contribuer à la
construction de la société, dans le
respect des constantes familiales, la
préservation des traditions et des
coutumes et la protection et la pré-
servation de l'identité locale.

Le choix des écoles s'est basé sur
la conformité aux normes de sûreté
et de sécurité, afin de fournir aux en-
fants bénéficiaires, âgés de 6 à 14 ans,
un environnement stimulant qui leur
permet de libérer leur énergie et de
révéler leurs talents dans les do-
maines du sport et de l'art, à travers
150 ateliers d'art, de théâtre et de jeux
d'équilibre et d'intelligence, encadrés
par des formateurs professionnels.

Page 5 le 23 août 2024.qxp_Mise en page 1  22/08/2024  13:25  Page1
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 Libé : Quel a été votre pre-
mier texte, nouvelle ou roman, 
que vous avez publié, que vous 
avez soumis au lecteur?   

Anissa Tber  : Mon premier  
roman  intitulé «Les toiles 
d’Aika» est une fiction roma-
nesque inspirée d’un voyage au 
Japon. C’est l’histoire d’un mo-
ment de vie de l’héroïne Alessya 
et des membres d’une famille ja-
ponaise que  rien ne destinait à 
se rencontrer. Alessya fuit la rou-
tine de son quotidien pour dé-
couvrir la beauté du pays du 
soleil levant, les secrets d’une so-
ciété encore sous le poids des 
traditions, et l’amour d’un 
homme prêt à tout pour la gar-
der à ses côtés.  

Quels sont alors les auteurs 
ayant influencé votre manière 
de regarder les faits, et de les 
écrire?  

- Les toiles d’Aika doit sa 
substance première à la culture 
et à l’esthétique japonaises qui 
m’ont toujours séduite chez les 
auteurs japonais  : Yukio Mi-
shima dans «Le pavillon d’or» 
par exemple.  Haruki Murakami  
m’a certainement influencée  
puisque le roman garde et livre 
son secret aux dernières pages; 

enfin mon histoire s’inscrit dans 
la tradition des romans de Jane 
Austen puisqu’elle se déroule 
dans une atmosphère particu-
lière de raffinement, de sensua-
lité et aussi de retenue. Ainsi le 
roman chemine au rythme de 
l’exploration des espaces mais 
également du déchiffrement pa-
tient des sentiments propres de 
l’auteur et des êtres côtoyés pour 
mieux les renvoyer à la fois à 

cette part d’eux-mêmes insoup-
çonnée et enfin libérée.  

Pour écrire, faudrait-il se 
faire imposer un cérémonial 
quelconque, se soumettre à ses 
contraintes? En est-il de même 
pour tous vos romans?   

-Mon expérience est encore 
modeste en matière d’écriture 
mais je pense qu’il faut essayer 
de respecter certaines règles : 
l’assiduité dans le travail d’écri-
ture, le choix d’un thème que 
l’on connait et que l’on va faire 
partager avec le lecteur .Mon 
roman propose le voyage, l’ami-
tié, l’altérité et la rencontre de 
deux arts majeurs que sont la 
peinture et l’écriture. Il est im-
portant de laisser à la fois son 
inspiration, son intuition et cer-
taines connaissances guider la 
révélation des idées, des émo-
tions, des événements ou autres.  

Ecrire, c’est le double plaisir 
de raconter et de se raconter une 
histoire, et c’est aussi le plaisir 
d’écrire, qui est inexplicable» 
dit Françoise SAGAN dans un 
entretien qu’elle avait accordé à 
« Le Magazine littéraire » en 
juin 1969.   

-Tout à fait ! Lorsque plon-
gée dans les pages du manuscrit 

j’avançais dans l’histoire j’étais 
consciente d’être quelque peu 
détachée de la vie réelle avec 
cette sensation d’apesanteur qui 
me faisait librement voguer dans 
les images des êtres et des choses 
conçus dans ma tête  

Pour Proust, la vie écrite est 
plus intense que la vie vécue. 
Qu’en pensez-vous?  

- Elle est simplement ressen-
tie différemment, racontée  avec 
plus de recul et donc plus de ri-
chesse !  

Le critique et écrivain Milan 
KUNDERA dit que le roman 
est le lieu de l’ambiguïté, le lieu 
où les choses ne sont jamais 
tranchées de manière défini-
tive, le lieu de l’absence de la 
morale manichéenne. Est-ce 
que cela pourrait s’appliquer à 
vos romans?  

- Je l’espère sincèrement car le 
pari serait réellement réussi. Il y 
a des ambiguïtés «heureuses», 
que l’on peut dévoiler en demi-
teintes et cela seul peut captiver 
le lecteur avec lequel par ailleurs 
je conçois une sorte de «dialogue 
silencieux». Lorsqu’il adhère 
tout devient possible.  

Propos recueillis par 
 Abdelkrim Mouhoub  

Anissa Tber : Avec le lecteur, 
je conçois une sorte de  

dialogue silencieux 

E
nt
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ti
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Le privilège de l’écrivain est de nous entrainer là où il le veut et où 
nous ne serions pas allés sans lui. Disposant d’outils de recherche, le 
lecteur va d’aventure en aventure pour pouvoir solliciter les plis et re-
plis du texte afin d’en dégager un sens et en déguster sa part du plaisir 
qu’il lui offre.   

Nos écrivains sont là pour nous ouvrir, nous lecteurs, quelques 
pistes de lecture et même des outils, un avant-goût de ces jouissances 
amenant la satisfaction, voire la satiété, étant leurs complices.   

 Biographie : …Anissa Tber est née et a grandi à Fès. Après l’ob-
tention de son diplôme de rhumatologue à Lyon, elle regagne le Maroc 
et s’installe à Meknès. Entre vie familiale et vie professionnelle elle 
s’adonne à sa passion première : la peinture. En 2020 elle publie «Le 
chemin» un recueil de textes en guise de témoignage de ce dessein ar-
tistique. Elle y dévoile des toiles illustrant des souvenirs, des impres-
sions et des réflexions l’ayant  marquée.  

«Les toiles d’Aika» publié en 2022 est son premier roman, 

Il est important de 
laisser à la fois son 
inspiration, son  
intuition et certaines 
connaissances  
guider la révélation 
des idées, des  
émotions,  
des événements  
ou autres 

“
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La Cité portugaise à El Jadida et la 
citerne souterraine qu’elle abrite 
sont classées au patrimoine mon-

dial de l’Unesco depuis le 30 juin 2004. 
Située sur l’entrée principale Hachmi 
Bahbah, cette ancienne salle d’armes fut 
transformée en citerne, vers 1541, pour 
approvisionner en eau potable la forte-
resse assiégée.  

Mais ce joyau du patrimoine ma-
roco-lusitanien qui attire les touristes 
plus que tout autre patrimoine local est 
fermé depuis février 2021. 

Il y a quatre ans déjà, le public fut in-
formé, par un communiqué de la 
Conservation du patrimoine des villes 
d’El Jadida et d’Azemmour, que la ci-
terne avait été fermée dans le cadre de la 
préparation d’un projet de restauration 
après que des effritements de la toiture 
étaient constatés. La suppression à son 
accès était aussi la conséquence de pro-
blèmes d’infiltration des eaux pluviales à 
l'intérieur du bâtiment à travers le toit, 
ce qui constituait et constitue toujours 
une menace pour la sécurité des visiteurs. 
Pour Jilali Dérif, secrétaire général de l’as-
sociation « Doukkala Mémoire pour la 
préservation du patrimoine », les pre-
mières infiltrations des eaux de pluie 
avaient été déjà constatées vers 2015-2016 
à travers le toit limitrophe de la galerie 
Chaïbia Talal.  

La raison de la fermeture était donc 
justifiée par les détériorations qui avaient 
été observées. Ainsi les travaux de restau-
ration prévus par le département de tu-
telle se veulent un moyen de renforcer la 
sécurité des bâtiments. Un article de 
presse publié sur le site le360 du 12 juillet 
2023 rapporte que le projet de restaura-
tion date de 2019 quand des études tech-
niques ont été menées au niveau de la 
citerne. Les conclusions, rendues en 
2020, montrèrent la nécessité d’une res-
tauration, certaines parties de cet édifice 
ayant commencé à s’effriter.  

En juillet 2022, les premières procé-
dures administratives pour la restaura-
tion de la citerne ont été lancées. Des 
experts portugais, écrit-on, ont été mis à 
contribution, afin que le cachet histo-
rique de cet édifice soit respecté et 
conservé. 

*** 
Mais à ce jour la nature des travaux à 

entreprendre n’est pas explicitement 
connue. Un ami ingénieur à qui j’ai de-
mandé son avis constate que le toit de la 
citerne est plat et grand et comporte 
quelques herbes épineuses. La structure 
porteuse de la bâtisse nécessite un exa-
men approfondi car le constat à l’œil nu 
n'est pas suffisant pour déterminer sa so-
lidité. En effet, le toit repose sur des sup-
ports à l'intérieur de la citerne. À la 
longue, les infiltrations d'eau peuvent 
détériorer les appuis. La liaison du toit 
avec les parois est aussi un possible souci. 
Tout comme la présence de désordres au 
niveau des fondations sous forme d'un 

tassement différentiel entre les piliers. 
Fouzia Kassou, maître de conférences à 
l’Ecole Hassania des Travaux Publics à 
Casablanca, définit le tassement différen-
tiel comme l'écart vertical qui s'accroît 
entre les fondations des piliers qui sou-
tiennent la terrasse. Avoir un différentiel 
entre les piliers signifie que certains pi-
liers s'enfoncent plus profondément que 
d'autres dans le sol.  

Une autre idée qui reste à vérifier est 
que les fondations de la citerne s'ap-
puient sur une dalle gréseuse avec un ci-
ment calcaire. En présence 
d'infiltrations, ce dernier perd sa résis-
tance à long terme. Une étude des sols 
sous la citerne est nécessaire pour s’assu-
rer de sa capacité portante. 

Les infiltrations d’eau peuvent aussi 
être souterraines. Le livre de Najib Cher-
faoui « Vagues dans l’Océan. Un nou-
veau regard sur les digues portuaires », 
paru en juin 2002, souligne qu’au milieu 
du XVIe siècle, le port d’El Jadida devait 
abriter la première machine à marée ma-
rocaine. Le bastion était entouré d'un 
fossé de défense suffisamment profond, 
alimenté par l'eau de mer au moyen d'un 
canal (qui débouche exactement au droit 
de la citerne portugaise). Contacté par 
mes soins, Najib Cherfaoui, ingénieur 
spécialiste des ports, m’a fait savoir (cour-
riel du 16 août 2024) que « aujourd’hui, 
ce canal est situé exactement en dessous 
de la rue Hachmi Bahbah. Au cours du 
temps, sous l’action des marées, un ré-
seau fractal de galeries et de cavités s’est 
développé dans le remblai couvrant le 
canal : c’est le point faible par où passent 
les infiltrations favorisées par les frac-
tures créées lors de la tentative de la des-
truction de la cité au moyen d’explosifs 
par les Portugais au moment d’abandon-
ner la place. C’est en ce point précis que 
réside les désordres en soubassement 
ainsi que la menace périlleuse pour les pi-
liers de la citerne portugaise ». 

L’interrogation donc qui demeure 
posée est : pourquoi le projet de sauve-

garde s’éternise-t-il sans aucune informa-
tion à son sujet ? Il faut savoir, que cette 
fermeture perdurant, elle pénalise le sec-
teur touristique et tout particulièrement 
la situation matérielle des commerçants 
qui vivent de leurs petites transactions 
avec les visiteurs nationaux et étrangers. 

*** 
N’ayant aucune compétence tech-

nique, j’ai demandé à certaines de mes 
connaissances de nous éclairer par leurs 
points de vue sur la restauration atten-
due. Voici quelques réponses riches 
d’idées et de propositions émanant de 
deux architectes, d’une ingénieure et 
d’un historien : 

Arnaud de La Poterie, architecte 
DPLG (d’une famille ancienne de Maza-
gan) : « S'agissant d'un bâtiment du 
XVIe siècle, gothique tardif portugais et 
d'un site classé au patrimoine mondial de 
l'Unesco, il y a certainement de bonnes 
raisons qui retardent la restauration du 
bâti (technique, finances, demandes de  
subventions). Restauration équivaut à 
reprendre les techniques anciennes de 
construction et refaire strictement à 
l'identique. Si techniquement il n'y a 
probablement pas de grandes difficultés 
(technique de construction connue), il 
faut des entreprises habilitées à  travailler 
sur ce type de patrimoine, avec un savoir-
faire reconnu et un coût très élevé. Après, 
il s'agit d'un site urbain ayant certaine-
ment ses problématiques propres : accès 
chantier, approvisionnement, bâtiments 
proches et surtout d'un site recevant du 
public, donc une vraie exigence de sécu-
rité ... Mais nul doute que des services 
compétents marocains planchent active-
ment sur le sujet ». 

Laurent Vidal, auteur du livre (Ma-
zagào, la ville qui traversa l’Atlantique) : 
«S’il est "facile" de décider d’une ferme-
ture pour raisons de sécurité, il n’est pas 
simple de construire le protocole tech-
nique et mettre en place l'appui financier 
pour une telle restauration, Mieux vaut 
être vigilant donc ! ». 

Hamid Guessous, architecte, natif 
d’El Jadida : « Tout d’abord, il faut pro-
céder à une auscultation par un bureau 
de contrôle ou laboratoire technique du 
style LP2E. En fonction des résultats, soit 
c’est un effondrement de la dalle soit juste 
un effritement d’une couche de calcaire 
des pierres. Dans le premier cas, il faut 
étayer toute la dalle par une structure mé-
tallique galvanisée apportée et apparente, 
qui repose sur des pieux calculés en fonc-
tion du poids. Dans le deuxième cas, il 
faut juste décaper par grattage la première 
enveloppe et renduire par un mélange de 
ciment et Sika avec adjuvant adapté. Je 
pense qu’il est probable que se soit juste 
le deuxième cas ». 

Fouzia Kassou, maître de confé-
rences à l’École Hassania des Travaux pu-
blics : « Cette citerne, monument chargé 
d’Histoire et de spiritualité, a fait preuve 
de résilience et a fortement souffert, du-
rant cinq siècles, d’une succession d’évè-
nements et de remaniements. Il est bien 
connu que les structures arquées résis-
tent à l’effet des séismes. De ce fait, son 
plafond voûté a joué un rôle détermi-
nant dans la survie de toute la place ma-
ritime de Mazagan. Il a notamment 
amorti de manière efficace les effets des-
tructeurs de la puissante explosion de 
1769, causée par la mise à feu des poudres 
enfouies sous les quatre bastions cardi-
naux. Aujourd’hui, ce plafond voûté 
doit être protégé des remontées marines 
favorisées par la fracturation du sol, 
conséquence de l'explosion de 1769. Ces 
infiltrations agressives sont d’autant plus 
inquiétantes qu’elles menacent les fonda-
tions des piliers verticaux qui soutien-
nent le toit de la structure de base. Pour 
fixer les idées sur l’importance protec-
trice du plafond voûté, il faut avoir à l’es-
prit qu’avant de quitter la place, les 
occupants ont enterré la poudre à canon 
et miné chacun des quatre bastions au 
moyen de 40 barils ayant une conte-
nance unitaire de 40 kg de poudre à 
canon. Les barils sont en bois de chêne. 
Enterrée, la poudre permet une élévation 
de la pression des gaz et génère ainsi une 
onde de choc dévastatrice, avec un effet 
de souffle important en raison du vo-
lume de gaz produit. Sachant qu’un ki-
logramme de poudre produit 3 millions 
de joules d'énergie, l’ensemble de la cité 
de Mazagan a subi une déflagration sou-
terraine libérant une énergie de 19 GJ (5 
MWh). 

Par Mustapha Jmahri 
Chercheur-historien 
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En glissement annuel, l’in-
dice des prix des actifs im-

mobiliers a reculé de 0,4% au 
titre du deuxième trimestre 
2024, suite à la baisse de 0,6% 
des prix des biens résidentiels 
et des terrains, selon Bank Al-
Maghrib (BAM) et l'Agence 
nationale de la conservation 
foncière du cadastre et de la 
cartographie (ANCFCC). 

Alors que les ventes des 
biens à usage professionnel 
ont accusé une baisse de 2,3%, 
les prix des biens à usage pro-
fessionnel ont augmenté de 
0,4%, tout comme le nombre 
de transactions a affiché une 
hausse de 12,1%, recouvrant 
des progressions de 11,1% 
pour le résidentiel et de 25,6% 
pour les terrains, ont indiqué 
les deux institutions dans une 
note sur la tendance globale 
du marché immobilier au T2-
2024. 

En glissement trimestriel, 
l’indice des prix des actifs im-
mobiliers a enregistré une 
stagnation au deuxième tri-
mestre de 2024, recouvrant 
une progression de 0,5% des 
prix des terrains, une stabilité 
de ceux du résidentiel et une 
baisse de 0,3% de ceux des 
biens à usage professionnel.  

En parallèle, le nombre de 
transactions a connu une di-
minution de 8,2% avec des 
baisses de 6,7% pour les biens 
résidentiels, de 10,2% pour les 
terrains et de 15,9% pour les 
biens à usage professionnel, 

précise la note. 
Par catégorie d’actifs, les 

prix du résidentiel ont reculé 
de 0,6% en glissement annuel, 
résultat de la baisse des prix de 
0,4% pour les appartements, 
de 2% pour les maisons et de 
1% pour les villas.  

En revanche, les transac-
tions ont progressé de 11,1%, 
avec des hausses de 11,8% 
pour les appartements et de 
1,1% pour les maisons et une 
baisse de 2,6 % pour les villas. 

Pour leur part, les prix du 
foncier ont reculé de 0,6% et le 
nombre de transactions a pro-
gressé de 25,6%.  

A noter que ceux des biens 
à usage professionnel se sont 
accrus de 0,4%, avec un ac-
croissement de 0,2% pour les 
locaux commerciaux et de 
0,7% pour les bureaux, alors 
que les transactions ont reculé 
de 2,3%, reflétant une baisse 
de 3% des ventes des locaux 
commerciaux et une hausse de 
1% de celles des bureaux. 

En glissement trimestriel, 
les prix du résidentiel ont affi-
ché une stagnation, recouvrant 
une stabilité des prix des ap-
partements et des maisons et 
une légère baisse de 0,7% des 
prix des villas. Pour ce qui est 
des transactions, elles ont di-
minué de 6,7%, recouvrant des 
baisses de 7,1% pour les ap-
partements, de 0,9% pour les 
maisons et une hausse de 3% 
pour les villas. 

Au niveau du foncier, les 

prix des terrains ont augmenté 
de 0,5 % et le nombre de trans-
actions a reculé de 10,2 % par 
rapport au trimestre précé-
dent. 

Quant à l’indice des prix 
des biens à usage profession-
nel, il  a baissé de 0,3% en glis-
sement trimestriel, reflétant 
une quasi-stagnation pour les 
locaux commerciaux et un 
repli de 1,3% pour les bureaux.  

En ce qui concerne le nom-
bre de transactions, il a enre-
gistré un repli de 15,9%, 
reflétant les baisses de 17,2% 
pour les locaux commerciaux 
et de 9,7% pour les bureaux. 

Par ville, l’IPAI a enregistré 
des hausses trimestrielles al-
lant de 0,1% à Oujda à 1,4% à 
Agadir, des stagnations à 
Rabat et à Fès et des baisses 
variant entre 0,4% à Meknès et 
1% à Tanger. 

D’après BAM et 
l’ANCFCC, les prix sont restés 
globalement stables à Rabat, 
avec des hausses de 0,3% des 
prix des biens résidentiels et 
de 4,1% de ceux des terrains et 
une baisse de 6,2% de ceux des 
actifs à usage professionnel. 
Pour leur part, les transactions 
ont reculé de 14%, avec des 
baisses de 14,3% pour les biens 
résidentiels, de 7,5% pour les 
terrains et de 15,8% pour les 
actifs à usage professionnel. 

Les deux institutions pu-
bliques font état en revanche 
d’une hausse de 0,2% des prix 
à Casablanca, reflétant une 

augmentation de 1,8% pour 
les biens à usage professionnel 
et une stagnation pour le rési-
dentiel et les terrains. En re-
vanche, les ventes ont accusé 
une baisse de 5,6%, reflétant 
les replis des transactions des 
biens résidentiels (-4,5%), de 
celles des terrains (-8,6%) et de 
celles des actifs à usage profes-
sionnel (-9,7%). 

A Marrakech, la tendance 
est à la baisse : les prix ayant 
accusé un recul de 0,6%, en 
lien avec le recul de 2% des 
prix des terrains et de 0,6% de 
ceux des actifs à usage profes-
sionnel ; alors que ceux des 
biens résidentiels ont quasi-
ment stagné.  

Les transactions ont connu, 
pour leur part un recul de 
3,1%, reflétant des baisses de 
1,6% des ventes des biens rési-
dentiels, de 8,3% de celles des 
terrains et de 3,4% de celles 
des biens à usage profession-
nel. 

Repli également observé à 
Tanger où l’indice des prix a 
affiché une baisse de 1%, avec 
des diminutions de 0,4% des 
prix du résidentiel et de 2,8% 
de ceux des actifs à usage pro-
fessionnel et une hausse de 
0,7% de ceux du foncier.  

Pour leur part, les ventes 
ont enregistré une diminution 
de 8,7%, recouvrant des replis 
de 3,1% pour le résidentiel, de 
26,1% pour les terrains et de 
35,6% pour les biens à usage 
professionnel. 
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Baisse de l’indice des prix des actifs  
immobiliers au deuxième trimestre 2024

Marchés monétaire et obligataire  
Principaux points  
de la note "Weekly 
Hebdo Taux - Fixed 
Income" d'AGR  

 
Voici les principaux points de 

la note "Weekly Hebdo Taux - 
Fixed Income" d'Attijari Global 
Research (AGR) couvrant la pé-
riode du 07 au 15 août : 

Marché monétaire :  
- Le marché interbancaire de-

meure équilibré avec des taux in-
terbancaires en ligne avec le Taux 
Directeur à 2,75%. 

- L’indice MONIA (Moroccan 
Overnight Index Average) enre-
gistre un net recul de 4 points de 
base (PBS) en une semaine à 
2,67%. 

- Bank Al-Maghrib (BAM) a 
augmenté cette semaine ses inter-
ventions à travers ses opérations 
principales de 3,7 milliards de di-
rhams (MMDH) à 61,1 MMDH.  

- Les interventions à long 
terme, sous forme de prêts garan-
tis et pensions livrées se sont sta-
bilisées au même niveau depuis 
quatre semaines, soit à 83,7 
MMDH. L’intervention totale de 
BAM sur le marché monétaire 
s’élève ainsi à 144,8 MMDH. 

- Le Trésor relève le niveau 
des placements moyens de ses ex-
cédents de trésorerie sur le mar-
ché monétaire de 5 MMDH en 
une semaine.  

Marché obligataire :  
- Le Trésor a effectué une levée 

de 2,8 MMDH durant la dernière 
séance d’adjudication face à une 
demande qui s’élève à 6,2 
MMDH. 

- Le taux de satisfaction de la 
séance ressort ainsi à 45%. 

- A une séance de la fin du 
mois d’août, l’argentier de l’État 
satisfait 75% de son besoin an-
noncé au début du mois de 9,5 
MMDH, soit 7,1 MMDH. 

- Les Taux de rendement des 
maturités de la courbe primaire 
concernées par la levée ont enre-
gistré un mouvement baissier.  

- Les rendements des maturi-
tés 5 et 15 ans ont reculé de 9 et 5 
PBS respectivement.  

Sur le marché secondaire, 
l’évolution a été également bais-
sière avec des variations allant de 
-1 PB à –4 PBS. 

- AGR anticipe la poursuite de 
l’assouplissement monétaire du-
rant le S2-24.  
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Les recettes fiscales des col-
lectivités territoriales (CT) 

ont atteint 27 milliards de di-
rhams (MMDH) à fin juillet 
2024, en augmentation de 
25,7% par rapport à leur ni-
veau de l'année précédente, 
selon la Trésorerie Générale 
du Royaume (TGR). 

Cette évolution s’explique 
par la hausse de 24,3% des im-
pôts directs et de 26,9% des 
impôts indirects, souligne la 
TGR dans son récent Bulletin 
mensuel de statistiques des fi-
nances locales (BMSFL), no-
tant que les recettes fiscales 
ont constitué 85,7% des re-
cettes globales des CT à fin 
juillet 2024. 

S’établissant à 18,4 MMDH 
à fin juillet 2024 contre 14,4 
MMDH un an auparavant, les 
ressources transférées sont en 
hausse de 27,2%, poursuit la 
même source. 

Ceci résulte de l’augmen-
tation de 26,7% de la part des 
CT dans le produit de la Taxe 
sur la valeur ajoutée (TVA), de 
44,4% de la part des régions 
dans le produit de l’Impôt sur 

les sociétés (IS) et de l’Impôt 
sur les revenus (IR), de 45,5% 
des fonds de concours et de la 
part des CT dans le produit de 
la taxe sur les contrats d'assu-
rance, conjuguée à la diminu-
tion de 14,9% des 
subventions. Les recettes des 
CT sont constituées pour 
39,3% de leur part dans le pro-
duit de la TVA, rapporte la 
MAP. 

Pour ce qui est des res-
sources gérées par l’État pour 
le compte des CT à fin juillet 
2024, elles ont atteint 7,7 
MMDH contre 6,5 MMDH un 
an auparavant, soit une aug-
mentation de 18,5% prove-
nant de la hausse de 31,2% de 
la taxe de services commu-
naux et de 4,3% de la taxe pro-
fessionnelle et de 20,9% de la 
taxe d'habitation.  

Quant aux ressources gé-
rées par les CT, elles se sont 
établies à 5,477 MMDH à fin 
juillet 2024 contre 5,353 
MMDH enregistrés un an au-
paravant, en hausse de 2,3%. 

Ces ressources sont consti-
tuées en grande partie des re-

cettes de la taxe sur les ter-
rains urbains non bâtis (1,552 
MMDH), de la redevance 
d’occupation temporaire du 
domaine public communal 
(695 millions de dirhams - 
MDH), de la taxe sur les opé-
rations de construction (506 

MDH), des recettes doma-
niales (463 MDH) et des rede-
vances sur les recettes des 
mandataires du marché de 
gros des fruits et légumes (389 
MDH).  

Par ailleurs, l’évolution de 
la structure des ressources des 

CT entre fin juillet 2023 et fin 
juillet 2024 fait ressortir une 
diminution de la part des res-
sources gérées par les CT et de 
la part des ressources gérées 
par l’État, conjuguée à une 
augmentation de la part des 
ressources transférées.  

La Réserve fédérale s’apprête à 
baisser le taux directeur, encouragée 
par les données reflétant une amélio-
ration de la santé de l’économie ces 
dernières semaines.  

Selon le procès-verbal de la réu-
nion de la Banque centrale de juillet 
dernier, rendu publiqu mercredi 
après-midi, les responsables de la Fed 
étaient “clairement prêts” à abaisser 
les taux directeurs lors de leur pro-
chaine réunion de septembre, 
quelques semaines seulement avant 
l'élection présidentielle, rapporte la 
presse américaine.  

“La grande majorité” des respon-
sables de la banque ont estimé que “si 
les données continuaient dans cette 
tendance, il serait probablement ap-
proprié d'assouplir la politique lors de 
la prochaine réunion”, selon les notes 
de la réunion de juillet. 

Les chiffres publiés récemment ont 
montré une reprise appréciable de 
l’économie américaine, notamment 
un ralentissement de l’inflation et des 
ventes de gros et au détail plus ro-
bustes, rapporte la MAP.  

La Fed est donc prête à réduire ses 
taux lors de sa prochaine réunion, 

prévue les 17 et 18 septembre, indi-
quent les analystes cités par la presse, 
ajoutant que la question ne se pose 
plus sur l’éventualité de cette réduc-
tion, mais sur son ampleur.  

Selon le Wall Street Journal, les in-
vestisseurs estiment qu'une réduction 
d'un quart de point est la plus proba-
ble, mais ils n’écartent pas la possibi-
lité d’une baisse d'un demi-point. 

La banque centrale a maintenu, 
depuis juillet 2023, ses taux d’intérêt 
à 5,3%, leur niveau le plus élevé de-
puis plus de deux décennies. À ce ni-
veau, de nombreuses familles et 

entreprises s'abstiennent d’emprunter 
de l’argent, ce qui pèse sur la de-
mande et contribue à ralentir l’écono-
mie. 

Une réduction des taux d’intérêt 
interviendrait quelques semaines 
avant l’élection présidentielle du 5 no-
vembre, et à un moment où les poli-
tiques de la Fed – en particulier ses 
efforts de lutte contre l’inflation et son 
effet sur le marché immobilier – sont 
devenues un sujet de prédilection 
pendant la campagne électorale tant 
pour le camp démocrate que républi-
cain.  

Collectivités territoriales  

Les recettes fiscales en progression de 25,7% à fin juillet

Politique monétaire: La Réserve fédérale  
US s’apprête à baisser le taux directeur

Bank Al-Maghrib (BAM) procède à la mise en cir-
culation du nouveau billet de 20 dirhams, à compter 
de ce mercredi 21 août 2024, dans le cadre de la com-
mémoration de la Fête de la Jeunesse. 

Le nouveau billet de 20 dirhams, émis dans le 
cadre de l’émission de la nouvelle série de billets de 
banque et de pièces de monnaie, met en valeur la ri-
chesse du patrimoine architectural et le développe-
ment socioculturel du Maroc, indique BAM dans un 
communiqué. 

Le recto de ce billet comporte le portrait de Sa Ma-
jesté le Roi Mohammed VI, les Armoiries du 
Royaume ainsi qu’un motif architectural inspiré des 
portes marocaines et une vue stylisée de l’Université 
"Al Qaraouiyine" de Fès, fait savoir la même source.  

Le verso du billet contient des représentations ar-
tistiques du Grand Théâtre de Rabat, du Musée "Mo-
hammed VI" d’Art Moderne et d’une tribune d’un 
complexe sportif ainsi que d’une vue stylisée de la 
Kasbah de "Aït-Ben-Haddou". 

Ce nouveau billet intègre plusieurs éléments de 
sécurité à la pointe de la technologie tels que le fil de 
sécurité à changement de couleurs avec effet dyna-
mique, la bande iridescente sur le verso, les motifs 
avec un relief perceptible pour les malvoyants et la 
numérotation à caractères progressifs. 

L’ensemble des étapes de conception et de pro-
duction de ce nouveau billet a été effectué exclusive-
ment par les compétences marocaines de Dar 
As-Sikkah, conclut le communiqué. 

Bank Al-Maghrib met en circulation le nouveau billet de banque de 20 dirhams
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Une cérémonie dans l'intimité, 
au bout d'une vie dans la lu-
mière: les obsèques d'Alain 

Delon auront lieu samedi dans la 
chapelle privée de sa propriété à 
Douchy, dans le Loiret, célébrées 
par l'ancien évêque Jean-Michel Di 
Falco. 

C'est conforme aux voeux du 
défunt, qui avait choisi par avance 
pour cette célébration l'ancien 
évêque de Gap, 82 ans, longtemps 
considéré comme l'aumônier des cé-
lébrités. 

Les obsèques auront lieu à huis 
clos dans la chapelle de la propriété 
de Douchy-Montcorbon achetée par 
Alain Delon en 1971, La Brûlerie. 

Elles se tiendront à 16H00, ont 
précisé les trois enfants de la star 
dans un échange avec l'AFP, confir-
mant que Mgr Di Falco célébrera la 
cérémonie. Une cinquantaine d'in-
vités sont conviés. 

Mgr Di Falco connaissait l'ac-
teur, croyant, "depuis très long-
temps". 

La star du "Guépard" avait évo-
qué sa foi lors d'une interview en 
2018, confiant sa "passion folle" 
pour la Vierge Marie. "C'est la 
femme au monde que j'aime le plus 
(...) et celle à qui je m'adresse le plus 
souvent", disait-il alors. 

Alain Delon souhaitait de 
longue date être enterré chez lui, 
près de ses chiens. 

Une procédure à "titre excep-
tionnel" qui nécessite une autorisa-
tion préfectorale. 

L'arrêté autorisant l'inhumation 
de l'acteur à son domicile a été signé 
mardi après-midi par la préfète du 
Loiret, a indiqué une source au cou-
rant des démarches à l'AFP. 

Il a été transmis à sa famille, au 
maire, à l'Agence régionale de santé 

et aux pompes funèbres. 
Le magazine Paris Match a re-

publié une photo de 2011 où l'acteur 
se tient à côté du caveau où il 
compte reposer, dans la chapelle 
qu'il avait fait construire sur sa pro-
priété. "Je n'ai absolument pas peur 
de la mort", déclarait-il. 

Alain Delon avait également de-
mandé que son enterrement n'ait 
lieu qu'en présence de quelques di-
zaines de proches, sans hommage 
national comme celui réservé en 
2021 à son ami et rival, Jean-Paul 
Belmondo, autre monstre sacré du 
7e art. 

Adulé bien au-delà de la France, 
Alain Delon, l'une des légendes de 
l'histoire du cinéma, est mort di-

manche entouré de ses trois enfants, 
Anthony, Anouchka et Alain-Fa-
bien. 

"Nous sommes extrêmement 
touchés et émus par la ferveur et 
l'affection dont a fait preuve son pu-
blic en France et dans le monde", 
ont-ils déclaré mercredi dans un 
message commun transmis à l'AFP. 

Dans la journée, des anonymes 
sont venus signer les registres de 
condoléances mis à disposition du 
public pour y inscrire un hommage, 
devant la grille de la propriété. Cer-
tains déposaient des fleurs. 

"J'avais envie d'être au plus près 
de lui", a expliqué à l'AFP un fan, 
Thierry Saint-Luc Pault, qui a fait la 
route depuis Nice. "Une fleur, un 

mot, c'est symbolique, mais c'est im-
portant pour moi." 

Sous l'oeil des caméras et appa-
reils photos, Anouchka a fait une 
sortie remarquée devant les grilles 
couvertes de bouquets, réconfortant 
des personnes présentes, a constaté 
l'AFP. 

La fleuriste du village, Agnès 
Bourgoin, a déclaré avoir reçu "plu-
sieurs commandes de personnes in-
vitées aux obsèques", sans donner 
de nom. 

Des dizaines de gendarmes sont 
mobilisés pour surveiller les alen-
tours de la propriété et une des dé-
partementales qui la longe est 
coupée à la circulation. 

Le communiqué des trois en-
fants annonçant ce décès citait éga-
lement son berger malinois, Loubo. 
Si l'acteur avait dit en 2018 qu'il de-
manderait que ce chien "meure dans 
[ses] bras" en étant euthanasié, il 
n'en sera rien. "Pas d'inquiétude 
pour Loubo ! (...) Il a sa maison et sa 
famille", précisait mardi la Fonda-
tion Brigitte Bardot. 

Mgr Di Falco avait célébré en 
2017 les obsèques de l'actrice Mi-
reille Darc, qui fut pendant quinze 
ans la compagne d'Alain Delon et 
vécut avec lui à Douchy. 

En 2016, une ancienne accusa-
tion avait ressurgi à l'encontre du 
prélat: un homme l'avait assigné au 
civil après s'être dit victime de viols 
et agressions sexuelles sur une pé-
riode courant de 1972 à 1975, à 
l'époque où le père di Falco dirigeait 
un collège parisien. 

L'ancien prêtre du diocèse de 
Paris a toujours fermement démenti 
ces allégations, objets d'un classe-
ment sans suite puis d'un refus d'in-
former en 2002 pour cause de 
prescription. 
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La 17ème édition du Festival euro-
péen du film fantastique de Strasbourg 
(FEFFS-2024), un événement majeur et 
l'un des plus complets du genre sur le 
continent, se tiendra du 20 au 29 septem-
bre, annoncent les organisateurs. 

Le Festival propose une programma-
tion éclectique mêlant cinéma indépen-
dant, cinéma de studios, cinéma d'auteur 
et cinéma de niche, à laquelle s’ajoutent 
des manifestations parallèles très di-
verses, soulignent-ils dans un communi-
qué. 

Cet événement met en avant les nou-
velles productions internationales du ci-
néma fantastique, tout en faisant la part 
belle aux thrillers, films et comédies noirs, 
ainsi qu’aux jeux vidéo et au cinéma en 

réalité virtuelle. 
Il propose également de nombreuses 

rétrospectives de films, témoignant de 
son attachement profond au patrimoine 
cinématographique, selon la même 
source. 

Ainsi, en compétition internationale 
de films fantastiques, le Festival présen-
tera, entre autres, les films "Cuckoo", du 
réalisateur allemand Tilman Singer, 
"Handling The Undead" de la réalisatrice 
norvégienne Thea Hvistendahl, “I Saw 
The TV Glow” de la réalisatrice améri-
caine Jane Schoenbrun et la comédie ro-
mantique “Timestalker” de la Britannique 
Alice Lowe. 

Dans la compétition internationale 
“Crossovers”, dédiée aux films de genre 

dans leur acceptation plus large, le Festi-
val a programmé la projection de “Body 
Odyssey” de la réalisatrice italienne Gra-
zia Tricarico, et “Kidnapping” du réalisa-
teur haïtien Bruno Mourral, outre la 
présentation en première française du 
film “Sew Torn”, un thriller du réalisateur 
helvético-américain Freddy Macdonald. 

Le programme comprend également 
une compétition internationale de films 
d’animation, qui sera marquée par la pro-
jection du film “Flow”, du jeune réalisa-
teur letton Gints Zilbalodis, “Memoir of 
a Snail”, de l’Australien Adam Elliot et 
“Pig That Survived” du réalisateur sud-
coréen Bum-wook Hur. 

Cette édition aura comme invité 
d’honneur le scénariste et producteur 

américain John Mc Tiernan, à la filmogra-
phie époustouflante en matière de cinéma 
d’action hollywoodien des années 1990. 

John Mc Tiernan sera présent à Stras-
bourg et recevra un prix d’honneur pour 
sa carrière lors de la cérémonie d’ouver-
ture le 20 septembre, et une rétrospective 
sélective de ses films sera proposée pen-
dant toute la durée du festival, précise-t-
on. 

De nombreux événements parallèles 
sont également prévus à cette occasion, 
notamment des master class avec de 
grands réalisateurs et professionnels de 
l’industrie cinématographique, des inter-
ventions artistiques dans des musées, des 
conférences, ateliers et expositions et des 
projections en plein air. 

Programmation éclectique au 17ème Festival 
européen du film fantastique de Strasbourg
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Art & culture

La chanson "Malik Al Qulob", une oeu-
vre musicale hassanie célébrant la fête 

de la Jeunesse, qui coïncide avec l'anni-
versaire de Sa Majesté le Roi Mohammed 
VI, célébré le 21 août de chaque année, a 
été présentée lundi lors d’une conférence 
de presse à Casablanca. 

"Malik Al Qulob", produite par Issam 
Wachma, est une chanson incarnant 
l’âme du Sahara marocain, à travers la-
quelle des artistes sahraouis expriment 
leur fidélité et loyalisme à Sa Majesté le 
Roi et leur attachement indéfectible au 
Glorieux Trône Alaouite et à la défense 
de l'intégrité territoriale du Royaume. 

Cette oeuvre artistique, dont le vidéo 
clip a été tourné dans les provinces du 
Sud du Royaume, réunit une pléiade de 
voix sahraouies telles que les artistes 
Khadija Souih, Mohamed Atef, Mbarka 
Haidda, Belaid Lachkar et Mustapha Al-
Faqrawi. 

Dans une déclaration à la presse, M. 
Wachma a expliqué que la chanson 
"Malik Al Qulob" est une épopée musi-
cale 100% sahraouie, la première en son 
genre, ajoutant que le choix du titre de 
cette œuvre hassanie est un témoignage 
solennel de l’affection que le peuple ma-
rocain voue indéfectiblement à Sa Ma-
jesté le Roi. 

De son côté, l’artiste Mohamed Atef, 
natif de Laâyoune, s’est dit fier de sa par-

ticipation à cette œuvre artistique, et "sur-
tout d’avoir pu partager cette expérience 
avec de grands artistes sahraouis". 

"Malik Al Qulob" est une œuvre col-
lective dont les paroles sont signées 
Hamid Atef, pour une composition mu-
sicale de Mohamed Atef. L'arrangement 

de la chanson a été réalisé par Tarek Lah-
jili, avec un mixage et un mastering réa-
lisés par Amine Amrati. 

La direction artistique musicale a été 
assurée par Tarek Lahjili et Mohamed 
Atef, tandis que la réalisation a été 
confiée à Ayoub Boumkeni.

La 3ème édition du Festival national 
de Hay Mohammadi «Phénomène 

des groupes», s'est ouverte mardi soir à 
Casablanca, avec un hommage appuyé 
rendu à l'artiste Omar Sayed, l'une des fi-
gures les plus marquantes du mouve-
ment ghiwan au Maroc. 

Présidée par le wali de la région Ca-
sablanca-Settat, Mohamed Mhidia, et le 
gouverneur de la préfecture des arron-
dissements Aïn Sbaa-Hay Mohammadi, 
Hassan Benkhayi, la cérémonie d'ouver-
ture de cette édition a été marquée par 
une soirée majestueuse animée par des 
groupes musicaux marocains. 

Lors d'une allocution, Rachid Zaki, 
directeur du festival, a mis en avant la 
particularité de cette 3ème édition qui 
connaît la participation de plus de 18 
groupes et rend hommage au mouve-
ment El Ghiwane, soulignant le rôle de 
ce phénomène dans la promotion des 
arts de la parole et la diversité culturelle 
du pays. 

Aujourd'hui, a-t-il poursuivi, l'héri-
tage d'El Ghiwane se perpétue à travers 
les générations. Leur influence est visible 
dans les œuvres de nombreux artistes 
contemporains marocains. 

De son côté, Omar Sayed s’est félicité, 
dans une déclaration à la MAP, du fait 

que « la culture musicale de notre région 
soit célébrée et valorisée » à travers des 
festivals de ce genre « qui sont de nature 
à inspirer les jeunes artistes et à préserver 
notre riche patrimoine musical pour les 
générations futures ». 

Quant au président du conseil de l'ar-
rondissement Hay Mohammadi, Youssef 
Errkhis, il a mis en avant le rôle du quar-
tier de Hay Mohammadi dans l'émer-
gence de plusieurs talents marocains, à 
savoir le phénomène El Ghiwane, qui a 
dépassé largement les frontières du 
Maroc, contribuant au façonnement 
d'une conscience culturelle et sociale 
chez la jeunesse des années 70 et 80. 

Et de poursuivre : "Cette 3ème édi-
tion du festival s'inscrit dans le cadre de 
la continuité des efforts pour promou-
voir ce patrimoine immatériel et d'en 
faire une source de joie, de fierté et de re-
connaissance". 

La soirée d'ouverture du Festival 
Phénomène des groupes a attiré une 
foule enthousiaste, issue notamment du 
quartier Hay Mohammadi. Cette pre-
mière soirée s'est révélée un véritable 
mélange de styles musicaux, offrant au 
public une expérience riche et variée. 

Le point culminant de la soirée a été 
l’entrée sur scène du légendaire groupe 

Nass El Ghiwane, dont la prestation a été 
acclamée en standing ovation. Le groupe 
a interprété ses morceaux les plus emblé-
matiques, ravissant les fans de longue 
date ainsi que les nouveaux admirateurs. 

La soirée s'est poursuivie en beauté 
avec la prestation du groupe "Africa 
Selm", plongeant l’audience dans une 
ambiance entraînante avec ses rythmes 
africains envoûtants. Ensuite, le groupe 
Miloud Mesnaoua a pris le relais en en-
flammant la scène avec un répertoire di-

versifié, captivant un public réactif et 
chaleureux. 

L’ouverture du festival a également 
été marquée par une performance théâ-
trale, créée spécifiquement pour l’événe-
ment, avec la participation de Abdelilah 
Aajil, Souad El Ouazzani, El Charki Sa-
routi et bien d'autres. Cette soirée promet 
de n’être que le début d’une célébration 
musicale mémorable tout au long du fes-
tival.

Présentation de la chanson "Malik Al Qulob" 

Une oeuvre musicale hassanie  
célébrant la fête de la Jeunesse

Festival «Phénomène des groupes» de Casablanca 

Un vibrant hommage rendu à l'artiste Omar Sayed

 Concert   
L'Orchestre Symphonique Royal a 

offert, mercredi soir à M'diq, un concert 
inédit à l'occasion de la commémoration 
de la Fête de la Jeunesse. 

Sous la baguette du maestro Oleg 
Reshetkin, l'Orchestre Symphonique 
Royal a interprété avec brio de belles 
mélodies puisées dans le riche répertoire 
de la musique jazz et servies par des ar-
rangements de très grande qualité qui 
mettent en avant l’homogénéité de l'Or-
chestre et le très haut niveau individuel 
des musiciens. 

Lors de ce rendez-vous musical de 
haute facture, l'Orchestre Symphonique 
Royal a interprété, plus d'une heure du-
rant, douze morceaux mettant en lu-
mière les meilleurs compositeurs de ce 
style, au grand plaisir des mélomanes 
qui se sont délectés à l'écoute des airs 
distillés par des mélodies des plus célè-
bres. 

Les spectateurs ont fortement ap-
plaudi ce concert réussi, qui s’est dé-
roulé dans une ambiance de convivialité 
et d'enthousiasme, avant d'être surpris 
par de gigantesques feux d'artifice au 
large de la plage de M'diq. 

Créé le 28 août 2007, l’Orchestre 
Symphonique Royal souhaite contribuer 
à la promotion de la musique et des mu-
siciens marocains en leur offrant un en-
vironnement professionnel de haut 
niveau, tout en enrichissant le patri-
moine artistique du pays et en permet-
tant une meilleure diffusion de la 
musique symphonique.
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Comme Lantier faisait mine d’achever 
sa lecture, Bec-Salé, dit Boit- sans-Soif, lui 
enleva le journal et s’assit dessus,  
en disant : 

- Ah ! non, assez !... Le voilà au 
chaud... Le papier, ce n’est bon qu’à ça. 

Cependant, Mes-Bottes, qui regardait 
son jeu, donnait un coup de poing triom-
phant sur la table. Il faisait quatre-vingt-
treize. 

- J’ai la Révolution, cria-t-il. Quinte 
mangeuse, portant son point dans l’herbe 
à la vache... Vingt, n’est-ce pas?... Ensuite, 
tierce major dans les vitriers, vingt-trois; 
trois bœufs, vingt-six; trois larbins, vingt-
neuf; trois borgnes, quatre-vingt-douze... 
Et je joue An un de la République, qua-
tre-vingt-treize. 

- T’es rincé, mon vieux, crièrent les 
autres à Coupeau. 

On commanda deux nouveaux litres. 
Les verres ne désemplissaient plus, la soû-
lerie montait. Vers cinq heures, ça com-
mençait à devenir dégoûtant, si bien que 
Lantier se taisait et songeait à filer; du 
moment où l’on gueulait et où l’on fichait 
le vin par terre, ce n’était plus son genre. 
Justement, Coupeau se leva pour faire le 
signe de croix des pochards. Sur la tête il 
prononça Montpernasse, à l’épaule droite 
Menilmonte, à l’épaule gauche la Cour-
tille, au milieu du ventre Bagnolet, et 
dans le creux de l’estomac trois fois Lapin 
sauté. Alors, le chapelier, profitant de la 
clameur soulevée par cet exercice, prit 
tranquillement la porte. Les camarades 
ne s’aperçurent même pas de son départ. 
Lui, avait déjà un joli coup de sirop. Mais, 
dehors, il se secoua, il retrouva son 
aplomb; et il regagna tranquillement la 
boutique, où il raconta à Gervaise que 
Coupeau était avec des amis. 

Deux jours se passèrent. Le zingueur 
n’avait pas reparu. Il roulait dans le quar-
tier, on ne savait pas bien où. Des gens, 
pourtant, disaient l’avoir vu chez la mère 
Baquet, au Papillon, au Petit bonhomme 
qui tousse. Seulement, les uns assuraient 
qu’il était seul, tandis que les autres 
l’avaient rencontré en compagnie de sept 
ou huit soûlards de son espèce. Gervaise 
haussait les épaules d’un air résigné. Mon 
Dieu ! c’était une habitude à prendre. Elle 
ne courait pas après son homme; même, 
si elle l’apercevait chez un marchand de 
vin, elle faisait un détour, pour ne pas le 
mettre en colère; et elle attendait qu’il 
rentrât, écoutant la nuit s’il ne ronflait 
pas à la porte. Il couchait sur un tas d’or-
dures, sur un banc, dans un terrain vague, 
en travers d’un ruisseau. Le lendemain, 
avec son ivresse mal cuvée de la veille, il 
repartait, tapait aux volets des consola-
tions, se lâchait de nouveau dans une 
course furieuse, au milieu des petits 
verres, des canons et des litres, perdant et 
retrouvant ses amis, poussant des voyages 
dont il revenait plein de stupeur, voyant 
danser les rues, tomber la nuit et naître le 
jour, sans autre idée que de boire et de 
cuver sur place. Lorsqu’il cuvait, c’était 
f ini. Gervaise alla pourtant, le second 
jour, à l’Assommoir du père Colombe, 
pour savoir; on l’y avait revu cinq fois, on 
ne pouvait pas lui en dire davantage. Elle 
dut se contenter d’emporter les outils, res-
tés sous la banquette. 

Lantier, le soir, voyant la blanchis-

seuse ennuyée, lui proposa de la conduire 
au café-concert, histoire de passer un mo-
ment agréable. Elle refusa d’abord, elle 
n’était pas en train de rire. Sans cela, elle 
n’aurait pas dit non, car le chapelier lui 
faisait son offre d’un air trop honnête 
pour qu’elle se méfiât de quelque traî-
trise. Il semblait s’intéresser à son mal-
heur et se montrait vraiment paternel. 
Jamais Coupeau n’avait découché deux 
nuits. Aussi, malgré elle, toutes les dix mi-
nutes, venait-elle se planter sur la porte, 
sans lâcher son fer, regardant aux deux 
bouts de la rue si son homme n’arrivait 
pas. Ça la tenait dans les jambes, à ce 
qu’elle disait, des picotements qui l’empê-
chaient de rester en place. Bien sûr, Cou-
peau pouvait se démolir un membre, 
tomber sous une voiture et y rester : elle 
serait joliment débarrassée, elle se défen-
dait de garder dans le cœur la moindre 
amitié pour un sale personnage de cette 
espèce. Mais, à la fin, c’était agaçant de 
toujours se demander s’il rentrerait ou s’il 
ne rentrerait pas. Et, lorsqu’on alluma le 
gaz, comme Lantier lui parlait de nou-
veau du café-concert, elle accepta. Après 
tout, elle se trouvait trop bête de refuser 
un plaisir, lorsque son mari, depuis trois 
jours, menait une vie de polichinelle. 
Puisqu’il ne rentrait pas, elle aussi allait 
sortir. La cambuse brûlerait, si elle vou-
lait. Elle aurait fichu en personne le feu 
au bazar, tant l’embêtement de la vie com-
mençait à lui monter au nez. 

On dîna vite. En partant au bras du 
chapelier, à huit heures, Gervaise pria 
maman Coupeau et Nana de se mettre au 

lit tout de suite. La boutique était fermée. 
Elle s’en alla par la porte de la cour et 
donna la clef à madame Boche, en lui di-
sant que si son cochon rentrait, elle eût 
l’obligeance de le coucher. Le chapelier 
l’attendait sous la porte, bien mis, sifflant 
un air. Elle avait sa robe de soie. Ils suivi-
rent doucement le trottoir, serrés l’un 
contre l’autre, éclairés par les coups de lu-
mière des boutiques, qui les montraient 
se parlant à demi-voix, avec un sourire. 

Le café-concert était boulevard de 
Rochechouart, un ancien petit café qu’on 
avait agrandi sur une cour, par une ba-
raque en planches. A la porte, un cordon 
de boules de verre dessinait un portique 
lumineux. De longues affiches, collées sur 
des panneaux de bois, se trouvaient po-
sées par terre, au ras du ruisseau. 

- Nous y sommes, dit Lantier. Ce soir, 
débuts de mademoiselle Amanda, chan-
teuse de genre. 

Mais il aperçut Bibi-la-Grillade, qui li-
sait également l’affiche. Bibi avait un œil 
au beurre noir, quelque coup de poing at-
trapé la veille. 

- Eh bien ! et Coupeau ? demanda le 
chapelier, en cherchant autour de lui, 
vous avez donc perdu Coupeau ? 

- Oh ! il y a beau temps, depuis hier, 
répondit l’autre. On s’est allongé un coup 
de tampon, en sortant de chez la mère Ba-
quet. Moi, je n’aime pas les jeux de 
mains... Vous savez, c’est avec le garçon de 
la mère Baquet qu’on a eu des raisons, par 
rapport à un litre qu’il voulait nous faire 
payer deux fois... Alors, j’ai filé, je suis allé 
schloffer un brin. 

Il bâillait encore, il avait dormi dix-
huit heures. D’ailleurs, il était complète-
ment dégrisé, l’air abêti, sa vieille veste 
pleine de duvet; car il devait s’être couché 
dans son lit tout habillé. 

- Et vous ne savez pas où est mon 
mari, monsieur? interrogea la blanchis-
seuse. 

- Mais non, pas du tout... Il était cinq 
heures, quand nous avons quitté la mère 
Baquet. Voilà !... Il a peut-être bien des-
cendu la rue. Oui, même je crois l’avoir vu 
entrer au Papillon avec un cocher... Oh ! 
que c’est bête ! Vrai, on est bon à tuer ! 

Lantier et Gervaise passèrent une très 
agréable soirée au café-concert. A onze 
heures, lorsqu’on ferma les portes, ils re-
vinrent en se baladant, sans se presser. Le 
froid piquait un peu, le monde se retirait 
par bandes; et il y avait des filles qui cre-
vaient de rire, sous les arbres, dans l’om-
bre, parce que les hommes rigolaient de 
trop près. Lantier chantait entre ses dents 
une des chansons de mademoiselle 
Amanda : C’est dans l’nez qu’ça me cha-
touille. Gervaise, étourdie, comme grise, 
reprenait le refrain. Elle avait eu très 
chaud. Puis, les deux consommations 
qu’elle avait bues lui tournaient sur le 
cœur, avec la fumée des pipes et l’odeur 
de toute cette société entassée. Mais elle 
emportait surtout une vive impression de 
mademoiselle Amanda. Jamais elle n’au-
rait osé se mettre nue comme ça devant le 
public. Il fallait être juste, cette dame avait 
une peau à faire envie. Et elle écoutait, 
avec une curiosité sensuelle, Lantier don-
ner des détails sur la personne en ques-
tion, de l’air d’un monsieur qui lui aurait 
compté les côtes en particulier. 

- Tout le monde dort, dit Gervaise, 
après avoir sonné trois fois, sans que les 
Boche eussent tiré le cordon. 

La porte s’ouvrit, mais le porche était 
noir, et quand elle frappa à la vitre de la 
loge pour demander sa clef, la concierge 
ensommeillée lui cria une histoire à la-
quelle elle n’entendit rien d’abord. Enfin, 
elle comprit que le sergent de ville Pois-
son avait ramené Coupeau dans un drôle 
d’état, et que la clef devait être sur la ser-
rure. 

- Fichtre ! murmura Lantier, quand 
ils furent entrés, qu’est-ce qu’il a donc fait 
ici ? C’est une vraie infection. 

En effet, ça puait ferme. Gervaise, qui 
cherchait des allumettes, marchait dans 
du mouillé. Lorsqu’elle fut parvenue à al-
lumer une bougie, ils eurent devant eux 
un joli spectacle. Coupeau avait rendu 
tripes et boyaux; il y en avait plein la 
chambre; le lit en était emplâtré, le tapis 
également, et jusqu’à la commode qui se 
trouvait éclaboussée. Avec ça, Coupeau, 
tombé du lit où Poisson devait l’avoir jeté, 
ronflait là-dedans, au milieu de son or-
dure. Il s’y étalait, vautré comme un porc, 
une joue barbouillée, soufflant son ha-
leine empestée par sa bouche ouverte, ba-
layant de ses cheveux déjà gris la mare 
élargie autour de sa tête. 

- Oh ! le cochon ! le cochon ! répétait 
Gervaise indignée, exaspérée. Il a tout 
sali... Non, un chien n’aurait pas fait ça, 
un chien crevé est plus propre. 

(A suivre)
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Champion du monde 
puis d'Europe avec les 
Bleus et légende d'Ar-

senal, Thierry Henry a été l'un 
des plus grands joueurs de sa 
génération mais sa reconver-
sion comme entraîneur a été 
plus mitigée jusqu'à la mé-
daille d'argent olympique 
remportée lors des Jeux de 
Paris avec les Bleuets. 

Malgré la défaite face à 
l'Espagne en finale du tournoi 
olympique (5-3 a.p.), quarante 
ans après l'or obtenu par les 
Tricolores aux Jeux de Los An-
geles, les Bleuets ont décroché 
sous sa conduite une médaille 
qui n'était pas acquise 
d'avance. 

Nommé en août 2023 à la 
tête des Espoirs, cet olympien 
convaincu, qui a quitté ses 
fonctions de sélectionneur 
lundi, s'est battu pour 
construire une équipe compé-
titive malgré les réserves des 
clubs français ou étrangers et 
les contraintes calendaires, le 
tournoi olympique ne figurant 
pas dans les dates Fifa. 

Le Real Madrid, Lille ou 
encore le Paris SG refusent de 
libérer leurs joueurs de 
marque. "Titi" doit faire sans 
Kylian Mbappé, ni Antoine 
Griezmann, ni Bradley Bar-
cola, ni encore Warren Zaïre-
Emery que la France espérait, 
mais qui regarderont les Jeux 
de Paris depuis leurs clubs res-
pectifs. 

Contraint, contrarié, Henry 
ne se démonte pas, même 
lorsque le 24 juillet, date du 
premier match des Bleuets aux 
Jeux, il perd d'autres joueurs et 
cadres, sur blessure ou blo-
qués par leur nouveau club. 

Il attaque le tournoi avec 
un groupe sans aucune réfé-
rence et deux leaders de plus 
de 23 ans rattrapés in extremis: 
Alexandre Lacazette (33 ans) 
et Jean-Philippe Mateta (28 
ans). 

Henry se mue alors en me-
neur d'hommes en guidant 

jusqu'au podium des Bleuets 
qu'il a lui-même surnommés 
les "fous". 

"Il y a eu une histoire, une 
aventure humaine extraordi-
naire. Ce groupe-là, c'est à vie 
pour moi", déclare celui qui 
s'est forgé un fantastique pal-
marès en club et avec les Bleus. 

Longtemps meilleur bu-
teur de l'équipe de France (51 
buts en 123 sélections) devant 
d'autres monstres sacrés tels 
que Raymond Kopa, Michel 
Platini et Zinédine Zidane, 
Thierry Henry s'est fait dou-
bler en 2022 par Olivier Gi-
roud (57 buts). 

Ce léger déclassement sta-
tistique n'efface en rien l'em-
preinte que "Titi", 47 ans, a 
laissée en sélection entre 1997 
et 2010. 

Outre le sacre mondial en 
1998, le N.12 des Bleus a gagné 
l'Euro-2000 et est l'un des deux 
seuls Français - avec Hugo 
Lloris - à avoir disputé quatre 
phases finales de Coupe du 
monde (1998, 2002, 2006 et 
2010). 

Formé à Monaco, il débute 
sa carrière professionnelle sur 
le Rocher (1993-1999), avant de 
quitter la France pour un long 
exil en Italie, en Angleterre, en 
Espagne puis aux Etats-Unis. 

De son parcours comme 

joueur, on retiendra surtout 
ses années sous les couleurs 
d'Arsenal. 

Le natif des Ulis, au sud de 
Paris, acquiert outre-Manche 
une réputation d'attaquant 
élégant et efficace. Il empile les 
buts au point de devenir le 
meilleur artificier de l'histoire 
des Gunners (228 en huit sai-
sons). 

Après avoir tout gagné en 
Angleterre, le double meilleur 
joueur du championnat an-
glais s'engage en 2007 au FC 
Barcelone avec l'objectif d'y 
remporter le seul trophée qui 
lui manque: la Ligue des 
champions, ce qu'il parvient à 
faire en 2009. 

C'est finalement aux Etats-
Unis, sous les couleurs des 
Red Bulls de New York (2010-
2014), que le buteur met un 
terme à sa carrière de joueur. 

Adulé à l'étranger, le Fran-
çais a paradoxalement entre-
tenu une relation en 
clair-obscur avec son pays, 
comme joueur puis comme 
entraîneur. 

Son épisode footballistique 
le plus douloureux est évi-
demment ce contrôle de la 
main suivi d'une passe qui a 
permis à William Gallas de 
marquer et à la France de se 
qualifier pour ce maudit Mon-

dial-2010 en Afrique du Sud, 
un soir de novembre 2009 en 
barrage contre l'Irlande. 

En 2018, avec sa nouvelle 
casquette d'entraîneur, il 
prend place sur le banc de son 
club formateur, Monaco, mais 
l'aventure tourne au fiasco et il 
est écarté après trois mois. 

Il repart, d'abord à l'Impact 
Montréal, au Canada, puis en 
réintégrant le staff de la Bel-
gique pour le Mondial-2022 
après une première expérience 
de 2016 à 2018. 

Ce n'est qu'en 2021 que 
"Titi" repose ses valises en 
France, lorsqu'il devient 
consultant pour Amazon, 
alors diffuseur de la Ligue 1. 
Le public découvre alors ses 
bons mots et ses analyses 
fines, puis sa capacité à trans-
cender ses joueurs pour aller 
chercher la médaille d'argent 
de Paris-2024. 

"Obtenir la médaille d'ar-
gent aux Jeux olympiques 
pour mon pays restera l'une 
des plus grandes fiertés de ma 
vie", a déclaré lundi dans le 
communiqué annonçant son 
départ celui qui a désormais 
fait la démonstration de ses ca-
pacités de meneur d'hommes.

 
 
Obtenir la  
médaille  
d'argent aux 
Jeux olympiques 
pour mon pays 
restera l'une des 
plus grandes 
fiertés de ma vie 

“

Thierry Henry 
Joueur de légende et entraîneur  
auréolé d'une médaille olympique 
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Vingt-et-une joueuses ont été retenues 
dans la liste de la sélection marocaine de 

football féminin U20, qui disputera la Coupe 
du monde 2024, en Colombie. 

De même, une liste de réserve compre-
nant trois joueuses a été prévue pour ces 
joutes, qui se disputeront du 31 août au 22 
septembre, selon la page officielle de l'équipe 
du Maroc de foot sur les réseaux sociaux. 

La sélection féminine des moins de 20 
ans, qui participe pour la première fois à ce 
tournoi, a hérité du groupe C, aux côtés des 
Etats-Unis, de l’Espagne et du Paraguay. 

Voici la liste: Ines Souifi (Colomiers), 
Anissa Rouinba (FC Köln), Fatima Zahra El 
Jebraoui (Wydad Athletic Club), Fathima 
Zahraa Naini (Hilal Témara Sportif), Fatima 

El Ghazouani (Lens), Hajar Said (FC Giron-
dins Bordeaux), Ikram Neddar (Frosinone 
Calcio Femminile), Siham Bouhouch (RC 
Strasbourg), Maissen Bourhrine (Olympique 
Lyonnais), Djennah Cherif (Thonon Evian 
Genève), Dania Boussatta (sans club), Kawtar 
Ait Omar (Genk), Samya Masnaoui (sans 
club), Lina Laetitia Farida Aich (Stade De 
Reims), Dounia Ftouh (AS FAR), Kautar 
Azraf (Barcelona), Yasmin Zouhir (Real Betis 
Balompie), Hajar Jbilou (AS FAR), Romaissa 
Boukakar (AZ Alkmaar), Sofia Boussate 
(Montpellier HSC) et Doha El Madani (AS 
FAR). 

Réserve : Ameerah Jo Maamry (Racing 
Louisville), Wissal El Assaoui (Sporting Club 
Casablanca) et Houda El Mestour (UTS).

La 9ème édition de "Dakhla Downwind 
Challenge", un événement sportif inédit et 
une aventure exceptionnelle qui propose 
aux  participants la plus grande descente au 
vent en kitesurf en Afrique, a pris fin, mardi 
à Dakhla. 

Placée sous le Haut patronage de SM le 
Roi Mohammed VI, cette manifestation 
sportive, initiée par l'Association marocaine 
de kitesurf (AMKS), a pour objectif de créer 
une nouvelle dynamique dans la ville de 
Dakhla, connue pour ses atouts et potentia-
lités touristiques lui permettant de s'ériger 
en destination privilégiée pour les amateurs 
et professionnels du kitesurf, indique un 
communiqué des organisateurs. 

Organisé sous l'égide de la Fédération 
Royale marocaine de voile (FRMV), en par-
tenariat notamment avec la wilaya de la ré-
gion de Dakhla-Oued Eddahab, le Conseil 
régional et l'Agence pour la promotion et le 
développement économique et social des 
provinces du Sud du Royaume, ce rendez-
vous sportif, dont le coup d’envoi a été 
donné le 14 août, s’inscrit dans le cadre des 
festivités marquant la célébration du 45ème 
anniversaire de la récupération de la pro-
vince d'Oued Eddahab, souligne la même 
source. 

Lors de cette édition, des participants de 

14 nationalités ont pris part à cette manifes-
tation sportive, à savoir des kitesurfers amé-
ricains, anglais, espagnols, allemands, 
hollandais, colombiens, français, hondu-
riens, tchèques, russes, italiens, danois, po-
lonais et marocains. 

Deux professionnels du kitesurf ont éga-
lement pris part à cette 9ème édition, à sa-
voir Valentin Rodriguez, champion du 
monde de kitesurf de l'année 2019, et Thom 
Court, une étoile britannique du kitesurf ré-
putée pour sa maîtrise des défis extrêmes, 
notamment sur les vagues géantes de Hawaï 
et du Portugal. 

Tout au long de ce périple de 500 km du 
littoral entre Dakhla et Lagouira, cinq bi-
vouacs ont été implantés au long de cette 
descente au vent au niveau des différents 
spots. 

 
''Dakhla Downwind Challenge' n'est pas 

une course de vitesse mais un voyage d’en-
durance dont l’objectif est d’arriver à bon 
port en naviguant le long des plages vierges, 
tout en étant encadré par des profession-
nels", relèvent les organisateurs. 

Au cours de ce challenge, l'Association 
marocaine de kitesurf a organisé une opéra-
tion de nettoyage à la plage de Lamhiriz, 
conclut le communiqué.

A 38 ans, Manuel Neuer a décidé mercredi de 
s'arrêter avec la sélection allemande, la fin de 

quinze années sous le maillot de la Mannschaft 
pour une légende qui a révolutionné le poste de 
gardien de but dans les années 2010. 

C'est dans une vidéo d'un peu moins de deux 
minutes publiée sur son compte Instagram sur 
les coups de 15h00 que le portier a tiré sa révérence 
avec la sélection allemande, apposant le mot fin 
à une histoire débutée quinze ans plus tôt. 

"Chers fans. Ce jour devait bien arriver à un 
moment et aujourd'hui, ma carrière avec la Na-
tionalmannschaft prend fin. Tous ceux qui me 
connaissent savent que ça n'a pas été une décision 
facile à prendre", a expliqué Manuel Neuer, vêtu 
d'un t-shirt noir, sur fond noir et avec le drapeau 
allemand. 

Sous contrat avec le Bayern jusqu'au 30 juin 
2025, Manuel Neuer a précisé dans un commu-
niqué vouloir se concentrer sur son club, avec en 
ligne de mire le 31 mai 2025 un ultime défi, la fi-
nale de la Ligue des champions à l'Allianz Arena 
munichoise, son jardin depuis l'été 2011, lorsqu'il 
est arrivé en provenance de Schalke 04. 

Les semaines et mois ayant précédé son arri-
vée à Munich avaient été agités, la Südkurve des 
ultras munichois scandant des "Koan Neuer" 
("Pas de Neuer" en bavarois). Le natif de Gelsen-
kirchen a été formé (de 5 à 25 ans) sous les cou-
leurs bleues de Schalke 04, alors principal 
concurrent du Bayern. 

Mais très rapidement, Manuel Neuer a mis 

tout le monde d'accord avec ses parades réflexes 
spectaculaires, aidé par sa taille (1,93 m) et son en-
vergure, sa rapidité d'intervention face aux meil-
leurs attaquants du monde et surtout ses sorties 
loin de sa surface de réparation, devenant "Manu 
le libéro" et remportant deux Ligues des cham-
pions (2013, 2020). 

"+Manu+ a marqué le jeu des gardiens de but 
comme aucun autre dans l'histoire du football. 
Par ses arrêts, ses sauvetages, ses ouvertures de jeu 
et son rayonnement, il a été plus qu'un simple 
soutien pour la sélection pendant près d'une dé-
cennie et demie", a estimé le sélectionneur alle-
mand Julian Nagelsmann. 

"Sa technique des bras en croix ne marche 
que parce qu'il est vite sur le mec. Tu as là le on-
zième joueur de ton équipe qui va t'amener une 
supériorité numérique en étant capable de gérer 
l'espace", avait souligné, laudatif, le Français Fa-
bien Barthez, gardien de but champion du 
monde (1998) et d'Europe (2000), dans L'Equipe 
en novembre 2020. 

S'il effectue ses débuts avec la sélection en juin 
2009, il s'installe comme N.1 à partir du prin-
temps 2010, quelques semaines seulement avant 
le Mondial où l'Allemagne se hisse en demi-fi-
nales (défaite par l'Espagne). 

Présent dans le dernier carré d'un grand tour-
noi à quatre reprises (2010, 2012, 2014, 2016), il 
connaît son apogée en 2014 lors du Mondial au 
Brésil, qu'il remporte aux côtés notamment de 
Philipp Lahm, Bastian Schweinsteiger, Miroslav 

Klose, Thomas Müller ou encore Toni Kroos. 
Pour la Mannschaft, il s'agit d'un change-

ment d'époque, puisque Neuer, qui a succédé à 
"Schweini" comme capitaine à l'automne 2016, 
met un terme à sa carrière internationale dans la 
foulée de Kroos, Müller et Ilkay Gündogan (ab-
sent en 2014). 

Son 124e et dernier match avec la Mannschaft 
s'est déroulé à Stuttgart le 5 juillet, un quart de fi-
nale de l'Euro-2024 perdu au bout de la prolon-
gation contre l'Espagne, future lauréate de la 
compétition. 

Ces dernières années, le portier avait connu 
deux graves blessures qui l'ont éloigné de très 
longs mois des pelouses. 

En avril 2017, en quarts de finale retour de la 
Ligue des champions, il se fracture le pied gauche 
et reste plus de 12 mois sans quasiment jouer. 
Début décembre 2022, au retour d'un Mondial 
au Qatar terminé dès le premier tour, il est vic-
time d'une fracture de la jambe droite (les médias 
allemands ont évoqué une double fracture ou-
verte tibia-péroné). 

Malgré ces blessures, les sélectionneurs Joa-
chim Löw et Julian Nagelsmann ont continué à 
lui faire confiance en le maintenant N.1, pour le 
Mondial-2018 alors qu'il a vécu une saison 
blanche sans jouer, ou pour l'Euro-2024, et ce 
malgré les prestations de classe mondiale de Marc-
André ter Stegen avec le FC Barcelone.

Manuel Neuer, la fin d'une légende  
dans les buts de la Mannschaft

Mondial U20 

21 joueuses retenues dans la 
liste de la sélection marocaine

Clôture de la 9ème édition 
de "Dakhla Downwind 
Challenge"
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Les paralympiens marocains aspirent 
à hisser haut le drapeau national 

lors des 17èmes Jeux paralympiques 
2024 à Paris, qui débuteront le 26 août 
et à confirmer leur bonne prestation 
lors des précédentes éditions. 

Il s’agit de la 10ème participation 
marocaine à ces Jeux, après les éditions 
de Séoul en 1988, Barcelone en 1992, At-
lanta en 1996, Sydney en 2000, Athènes 
en 2004, Pékin en 2008, Londres en 
2012, Rio de Janeiro en 2016 et Tokyo 
en 2020. 

Le bilan de la participation des pa-
ralympiques marocains s'élève à 38 mé-
dailles: 16 en or, 11 en argent et 11 en 
bronze. 

Le para athlétisme, qui s’est taillé la 
part du lion lors des multiples partici-
pations aux Jeux paralympiques, 
compte à lui seul 34 médailles, tandis 
que la para natation (Séoul 1988), le 
para triathlon (Rio 2016), le para po-
werlifting (Londres 2012) et le cécifoot 
(Tokyo 2020) ont récolté le bronze. 

A Séoul en 1988, la délégation ma-
rocaine était composée de sept sportifs, 
dont quatre en para athlétisme (Abouz-
dad Abderazzak, Anbaz Abderazzak, 
Khouli Fouad et Lâallali Said) et trois 
en para natation (Abdeljalil El Biyar, 
Azzedine Serghouchni et Azzedine 
Zouri), ainsi que l'équipe de basket-ball 
en fauteuil roulant (Alilou Mohamed, 
Khalid Ennadi, Keddari Abdelkrim, 
Mourad Massaoudi, Miloudi Hafa et 
Abdelmjid Najmi). 

Le Maroc a été représenté par cinq 
sportifs aux Jeux de Barcelone en Es-
pagne en 1992: quatre en para athlé-
tisme (Abouzdad Abderazzak, 
Mustapha Bouyahya, Madjinouch 
Karim et Hassan Samsam) et un en 

para natation (Hassan Chakboub) et 
par quatre sportifs à Atlanta 1996, deux 
en para athlétisme (Madani Mardi et 
Lakbir Mousnad) et deux en para po-
werlifting (Khalid Kerda et Said 
Taouil). 

En 2000 à Sidney, Ahmed El Na-
mouri a représenté le Maroc en para 
athlétisme, Badr Boubker en para nata-
tion et Said Kalakh, Abdelkader El 
Chatbi, Fatiha Atartour, Khadija 
Assem et Said Taouil en para powerlif-
ting. 

Lors des Jeux d'Athènes de 2004, la 
délégation marocaine est passée à dix 
sportifs, 6 en para athlétisme (Moha-
med Dayf, Mustapha Ouzari, Abdeljlil 
El Atifi, Elgaraa Leila, Abdallah Ezzin 
et Abdelghni Kattib) et 4 en para po-
werlifting (Khadija Assem, Malika 
Matar, Said Kalakh et Ahmed El 
Khayati). A Pékin en 2008, 14 sportifs, 
hommes et femmes, ont concouru en 
para athlétisme et 4 en para powerlif-
ting. 

La participation du Maroc aux Jeux 
de Londres en 2012 a été, alors, la plus 
importante de son histoire, avec 15 spor-
tifs en para athlétisme, 11 en volley-ball 
assis, 3 en para powerlifting et un en 
tennis en fauteuil roulant. 

A Rio 2016 au Brésil, une déléga-
tion de 26 sportifs a participé aux 
épreuves de para athlétisme, de para po-
werlifting, de para triathlon et de céci 
foot, sur environ 4.300 sportifs, repré-
sentant 160 pays dans 22 sports, afin de 
remporter 2.642 médailles, dont 528 
d'or. 

Il s'agit de 14 sportifs en para athlé-
tisme: Abdelilah Mam, Saida Amoudi, 
Youssef Benbrahim, Sanae Benhema et 
El Amine Chentouf, médaillé d'or du 

5000 m à Rio, Azeddine Nouiri, mé-
daillé d'or également au lancer du 
disque à la même édition, Youssra 
Karim, Youssef Ouadali, Hayat Elgaraa, 
Mohamed Amkoun, Hasnaa Moubal, 
Abdelhadi El Harti, Hafid Ahrak et 
Mahdi Afri. 

En para powerlifting, le Maroc était 
représenté par Naima El Yousri, aux 
côtés de Mohamed Lahna dans le para 
triathlon, tandis qu’en cécifoot, l'équipe 
marocaine, championne d'Afrique, 
comprenait dix joueurs, à savoir Imad 
Baraka, Othmane Derouich, Moha-
med Daoudi, Ahmed El Azouzi, Zou-
hir Snisla, Hassan El Makkaoui, 
Abderrazzak Hattab, Houssam Ghaili, 
Samir Bara et Ayoub El Serakh. 

La participation marocaine aux 

Jeux paralympiques de Tokyo a été "ex-
ceptionnelle" et "historique", avec une 
moisson de 11 médailles (4 en or, 4 d'ar-
gent et 3 de bronze). 

Le champion marocain Amine 
Chentouf (catégorie T12) a offert au 
Maroc une médaille d’or au marathon, 
signant un chrono de 2h 21min 43sec, 
lui permettant de décrocher un nou-
veau record paralympique. 

A ses côtés, Abdeslam Hili, Zakaria 
Derhem et Ayoub Sadni ont également 
décroché le précieux métal, tandis que 
Fouzia Ksioui, Yousra Karim, Moha-
med Amguoun et Azeddine Nouiri ont 
glané l'argent. 

Par ailleurs, le bronze est revenu à 
Hayat El Garaa, Saida Amoudi et à 
l’équipe nationale de cécifoot qui a été 

sous le feu des projecteurs à la faveur de 
sa performance remarquable, notam-
ment face à l’Argentine et au Brésil. 

En effet, le voyage à Tokyo a été des 
plus fructueux pour la délégation ma-
rocaine composée pour la première fois 
de 38 sportifs, avec 11 médailles glanées, 
devançant les éditions de Pékin 2008 et 
de Rio 2016 avec 7 médailles décrochées. 

Le para athlétisme a été le plus re-
présenté avec 19 athlètes, outre 3 en para 
powerlifting, 3 en para taekwondo, 2 en 
tennis en fauteuil roulant et un en para 
cyclisme, en plus de la remarquable 
équipe nationale de cécifoot qui a fait 
sensation lors de ces jeux, avec des 
joueurs qui se sont démarqués par leur 
performance à l’instar du talentueux 
Zouhair Snisla.

Les paralympiens marocains ont l'ambition de briller à Paris

Après avoir décroché une médaille de 
bronze lors des Jeux paralympiques (Tokyo-
2020), la sélection nationale marocaine de céci-
foot décollera à Paris avec l'ambition de se hisser 
cette fois-ci sur le haut du podium, en s'adju-
geant l'or. 

En 2016 et pour sa première participation 
de l'histoire aux Jeux paralympiques (Rio de Ja-
neiro), la sélection nationale avait signé une per-
formance modeste avec 3 défaites et un nul. 

Quatre ans après, les Marocains ont repré-
senté le continent africain aux Jeux de Tokyo-
2020. Grâce à des prestations héroïques, ils 
s'étaient qualifiés aux demi-finales et ont quitté 
la compétition, en perdant par la plus petite des 
marges (0-1) face aux Brésiliens alors champions 
du monde. 

Combatifs jusqu'au bout, ils se sont adjugé 
une place sur le podium en s'imposant lors de 
la petite finale face à la Chine (4-0), devenant, 
ainsi, la première sélection africaine de cécifoot 
à être décorée d'une médaille lors des Jeux pa-
ralympiques. 

Cette belle récompense n'est guère fortuite, 
mais elle est le fruit d'un travail acharné et 
continu, couronné par l'exploit inédit de rem-
porter la Coupe d'Afrique 5 fois d'affilée (2013-
2022). 

Néanmoins, le parcours des Nationaux lors 

des Jeux de Paris ne sera pas si aisé, alors que le 
tirage au sort les a mis aux côtés de l'Argentine, 
championne du monde, du Japon et de la Co-
lombie. 

Dans ce sens, le sélectionneur national, 
Driss El Montaqi, a relevé que, outre la concur-
rence qui sera très élevée dans ce groupe, les 
Lions de l'Atlas doivent aussi s'acclimater avec 
l'humidité et la chaleur, vu que leurs matchs au-
ront lieu à 11h00 et à 13h00. 

En revanche, il a souligné, dans une décla-
ration à la MAP, que les Marocains auront à 
cœur de hisser haut le drapeau du Royaume et 
de surpasser l'exploit de Tokyo en 2020, en rem-
portant l'or à Paris. 

Ainsi, a-t-il fait savoir, les Lions de l'Atlas 
ont entamé un stage depuis février dans la ville 
d'Oulmès, marqué notamment par des vic-
toires en amical contre la France (5-1), la Bel-
gique (4-1) et l'Allemagne (4-0). 

Il a également indiqué que la sélection na-
tionale avait remporté un tournoi international 
au Japon, ayant réuni en plus du pays hôte, la 
Malaisie et le Mexique. 

Lors des Jeux paralympiques de Paris-2024, 
le Maroc jouera le premier match contre l'Ar-
gentine (1er septembre), avant d'affronter le 
Japon le lendemain. Le troisième match face à 
la Colombie aura lieu le 3 septembre. 

Une rencontre pour la présentation des 
sportifs marocains qui participeront aux 

Jeux paralympiques (Paris-2024) a été organi-
sée, mardi à Rabat, par la Fédération Royale 
marocaine des sports pour personnes en si-
tuation de handicap (FRMSPSH), en coor-
dination avec les Fédérations engagées. 

Le Maroc prend part aux 17èmes Jeux pa-
ralympiques, prévus du 28 août au 8 septem-
bre à Paris, avec une délégation comprenant 
38 sportifs. 

Les sportifs marocains participeront aux 
épreuves de para athlétisme (déficience mo-
trice et visuelle), de tennis en fauteuil roulant, 
de para powerlifting, de para taekwondo, de 
para-cyclisme sur route et de cécifoot. 

S'exprimant à cette occasion, le secrétaire 
général de la FRMSPSH, Mustapha Fkeoui, 
a souligné que la qualification de 38 sportifs 
aux Jeux paralympiques de Paris est le fruit 
des efforts déployés par ces champions et par 
les Fédérations, tout en mettant en avant le 
rôle primordial du ministère de l'éducation 
nationale, du Préscolaire et des Sports qui 
veille à asseoir les conditions adéquates pour 
le bien des champions. 

M. Fkeoui a invité les sportifs en lice à si-
gner, à l'instar des éditions précédentes, de 
belles performances afin de hisser haut le dra-
peau national et de démontrer encore une 
fois les avancées très notables réalisées par le 
Maroc en matière de sport pour personnes en 
situation de handicap. 

De son côté, le directeur technique de la 
FRMSPSH, Said Lamrini, s'est dit f ier des 
prestations des sportifs marocains, toutes ca-
tégories confondues, qui ont brillé lors des 
différentes échéances continentales et mon-
diales. 

Il a relevé que les préparatifs se sont dé-
roulés dans de bonnes conditions grâce au 
soutien du ministère de tutelle, notant que 
les champions sont déterminés à réaliser de 
bonnes performances et à rafler le maximum 
de médailles. 

 
M. Lamrini a également tenu à mettre en 

avant le rôle du staff médical pour le suivi de 
l'état physique et mental des sportifs. 

Pour sa part, le président de la Fédération 
Royale marocaine des sports pour aveugles et 
malvoyants (FRMSAM), Yassir El Hanchi, a 
fait savoir que les sportifs marocains partiront 
à Paris avec de grandes ambitions visant à 
confirmer et surpasser les prestations des édi-
tions précédentes, notamment la médaille de 
bronze du Cécifoot en 2020 à Tokyo. 

Lors des ses participations aux Jeux para-
lympiques, depuis (Séoul-1988), le Maroc a 
remporté 38 médailles: 16 en or, 11 en argent 
et 11 de bronze. 

Le para-athlétisme a eu la part du lion de 
ces médailles (34), la para-natation (1988), le 
para-triathlon (2016), le para powerlifting 
(2012) et le cécifoot (2020) ont décroché les 
quatre autres médailles. 

La sélection nationale de 
cécifoot à la recherche 
de l'or paralympique

Présentation des sportifs 
marocains en lice
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Un village de la région de l'Everest 
au Népal a été en partie dévasté 

par des torrents d'eau glacée, ont dé-
claré les autorités locales et militaires, 
les experts soupçonnant la rupture 
d'un lac glaciaire. 

Aucune victime n'a été recensée 
dans le village de Thame, perché à 
3.800 m d'altitude, mais "une quin-
zaine de maisons ont été emportées", a 
déclaré à l'AFP Gaurav Kumar KC, 
porte-parole de l'armée népalaise, ajou-
tant que des secours avaient été en-
voyés sur place. 

Une vidéo postée sur les réseaux 
sociaux par les autorités locales montre 
une énorme coulée d'eau marron et 
boueuse se déverser sur le village, peu 
prisé des touristes en cette saison. 

Jagat Prasad Bhusal, fonctionnaire 
du gouvernement local, a précisé que 
les habitants des villages situés en aval 
avaient été alertés pour qu'ils puissent 
se mettre à l'abri. 

"Il y a des indications que cet inci-
dent est une inondation causée par le 
débordement d'un lac glaciaire, mais 
nous enquêtons pour le confirmer", a 
déclaré Arun Bhakta Shrestha, spécia-
liste du changement climatique au 
Centre international pour la mise en 
valeur des montagnes (ICIMOD). 

Des centaines de lacs glaciaires for-
més par la fonte des glaciers sont appa-

Un village népalais dévasté 
par des torrents d'eau glacéeTarte meringuée au citron 

Recettes

Le débat autour de la nature de l'as-
téroïde ayant provoqué l'extinc-

tion des dinosaures agite les 
scientifiques depuis des décennies, 
mais une nouvelle étude vient d'ap-
porter une pierre déterminante à l'édi-
fice. 

Ces travaux, publiés jeudi dans la 
prestigieuse revue Science, ont utilisé 
une technique innovante pour dé-
montrer que le coupable de la plus ré-
cente extinction de masse, il y a 66 
millions d'années, s'était formé au-
delà de Jupiter. 

Ils réfutent également l'idée qu'il 
s'agissait en fait d'une comète. 

Ce nouvel éclairage sur l'astéroïde 
s'étant écrasé à Chicxulub, dans l'ac-
tuelle péninsule mexicaine du Yuca-
tan, doit permettre de mieux 
comprendre l'histoire des objets cé-
lestes ayant frappé la Terre. 

"Désormais, on peut dire que cet 
astéroïde s'est initialement formé au-
delà de Jupiter", a déclaré à l'AFP 
Mario Fischer-Gödde, auteur princi-
pal de l'étude et géochimiste à l'uni-
versité de Cologne. 

Un résultat particulièrement in-
téressant, notamment car ce type d'as-
téroïde frappe rarement notre 

planète. Et une telle information 
pourrait se révéler utile pour évaluer 
une future menace, ou encore expli-
quer l'arrivée de l'eau sur Terre, selon 
ce chercheur. 

Ces nouveaux travaux reposent 
sur l'analyse d'échantillons de sédi-
ments formés il y a 66 millions d'an-
nées, qui ont incorporé les particules 
projetées dans le monde entier par 
l'impact de l'astéroïde. 

Les chercheurs y ont mesuré les 
isotopes -- c'est-à-dire les types 
d'atomes -- d'un élément chimique 
métallique, le ruthénium. Ce dernier 
est absent des sédiments terrestres, et 
les scientifiques savaient donc que le 
ruthénium mesuré venait "à 100%" de 
l'astéroïde. 

"Notre laboratoire à Cologne est 
l'un des rares" à pouvoir faire ce genre 
d'analyse, a souligné Mario Fischer-
Gödde. Et il s'agissait d'une première 
pour étudier l'astéroïde de Chicxulub 
ou tout autre objet céleste important 
ayant frappé la Terre, a-t-il ajouté. 

Les isotopes de ruthénium per-
mettent de distinguer les deux grands 
groupes d'astéroïdes existants: ceux de 
type C (carbonés), qui se sont formés 
dans le système solaire externe, et ceux 

de type S (silicatés), formés dans le sys-
tème solaire interne. 

L'étude conclut sans appel que 
l'astéroïde responsable de l'extinction 
des dinosaures était un astéroïde de 
type C, donc formé au-delà de Jupiter. 
De précédentes études avaient déjà 
fait cette hypothèse il y a deux décen-
nies, mais avec beaucoup moins de 
certitude. 

Or ce résultat est frappant, car la 
majorité des météorites -- qui sont des 
morceaux d'astéroïdes tombant sur 
Terre -- sont elles de type S, souligne 
le géochimiste. 

Cela signifie-t-il que l'astéroïde 

destructeur venait directement d'au-
delà Jupiter? Pas forcément, selon le 
chercheur. 

"Nous ne pouvons pas être vrai-
ment sûrs d'où l'astéroïde se trouvait 
juste avant de frapper la Terre", a-t-il 
expliqué. Après sa formation, il avait 
peut-être fait étape dans la ceinture 
d'astéroïde, située entre Mars et Jupi-
ter et d'où la majorité des météorites 
proviennent, dit-il. 

L'étude réfute par ailleurs l'idée 
que l'objet ayant frappé la Terre il y a 
66 millions d'années était en fait une 
comète (des roches glacées évoluant 
aux confins du système solaire). Cette 

hypothèse a été avancée par une étude 
de 2021 qui avait fait grand bruit, mais 
fondée sur des simulations statis-
tiques. 

Les analyses d'échantillons mon-
trent aujourd'hui que l'objet avait une 
composition très différente d'une cer-
taine catégorie de météorites, les 
chondrites carbonées, dont on pense 
qu'elles étaient par le passé des co-
mètes. Il est donc "peu probable" que 
l'objet en question en ait été une, 
selon Mario Fischer-Gödde. 

A la question de l'utilité plus large 
de ces résultats, le géochimiste avance 
deux réponses. 

D'abord, mieux définir la nature 
des astéroïdes ayant frappé notre pla-
nète depuis ses débuts, il y a quelque 
4,5 milliards d'années, pourrait aider 
à résoudre l'énigme de l'origine de 
l'eau sur Terre, estime-t-il. 

Les scientifiques pensent que 
l'eau a pu être apportée par des asté-
roïdes, mais plutôt ceux de type C, 
comme celui d'il y a 66 millions d'an-
nées, frappant pourtant plus rare-
ment. 

Remonter dans le temps permet 
aussi de se préparer à l'avenir, selon le 
chercheur. 

L'astéroïde ayant éradiqué les dinosaures s'est formé au-delà de Jupiter

rus dans l'Himalaya au cours des der-
nières décennies et 2.070 ont été réper-
toriés au Népal dans une étude réalisée 
en 2020 par l'ICIMOD. 

Contrairement aux lacs classiques, 
les lacs glaciaires sont instables car ils 
sont souvent retenus par la glace ou 
des sédiments composés de rocailles. 
Lorsque l'eau qui s'accumule franchit 
ces barrières naturelles, ce que l'on ap-
pelle les crues glaciaires se produisent 
et inondent massivement l'aval. 

Les scientifiques avertissent 
qu'avec le changement climatique qui 

fait fondre les glaciers de l'Himalaya à 
un rythme alarmant, les habitants 
peuvent être encore plus exposés à des 
évènements de ce type. 

En octobre 2023, plus de 70 per-
sonnes ont été tuées dans le nord-est 
de l'Inde après l'éclatement soudain 
d'un lac glaciaire de haute altitude. 

Les tempêtes qui frappent l'Asie 
du Sud ont fait des centaines de vic-
times depuis le mois de juin. Au 
Népal, les inondations, les glissements 
de terrain et la foudre ont causé la 
mort de plus de 170 personnes. 
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